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 Tous ensemble,  
 un marché 100 % gagnant ! 

Il est samedi, le soleil déploie tous ses effets sur la place du Marché de La Chaux-
de-Fonds : sourires, bonne humeur et décontraction. Le lieu est peu à peu coloré 
d’une foule dense aux aspirations commerciales variées. Les terrasses sont pleines, 
les clients heureux et les marchands rigolent… enfin ! Séparés par le Covid puis 
par le renouvellement des pavés, ils sont à nouveau réunis à la place du Marché. 
Tous plaident pour le maintien de cette configuration mais des nuages semblent 
s’amonceler au-dessus de leurs têtes… Notre reportage ! PP. 12 et 13

L'édito
Par Anthony Picard

Celles et ceux qui aperçoivent le 
bout du tunnel se réjouissent. Depuis 
l’annonce conjointe vendredi dernier 
du canton, de la Confédération et 
des CFF, le projet de ligne directe 
est sur rails quoique retardé. Trois 
ans de plus, une peccadille face 
aux chantiers des gares de Lau-
sanne et Genève repoussés de 12 
ans pour l’un et de 6 ans pour l’autre. 
Au train où ça avance, l’inaugura-
tion du tracé est prévue pour 2041 
pour autant que des fritures sur la 
ligne ne contrecarrent pas cette liai-
son devisée à 1,3 milliard de francs. 
Seize ans, un horizon temps éloi-
gné et encore incertain, suspendu 
à la décision du Conseil fédéral qui 
fixera les priorités à l’automne 2025 
et au temps perdu pour lever d’éven-
tuelles oppositions. 

Quant aux raisons du report 3 ans, 
elles répondent à la volonté des por-
teurs du projet de percer les tun-
nels de manière alternée. D’abord 
celui de Chaumont puis celui de la 
Vue des Alpes afin d’améliorer la 
sécurité, de favoriser une meilleure 
qualité de vie des Vaudruziens tout 
en faisant baisser les émissions de 
CO2… Le tout à un coût inférieur, 
estimé à 80 millions.

Progressiste, nécessaire au rap-
prochement des Montagnes avec 
le Littoral, ce mégaprojet sous la 
loupe des experts de l’EPFZ restera, 
jusqu’au premier coup de pioche, 
une liaison à risques.

Liaison dangereuse

Photo kva



1. Le Département fédéral de l’environnement, des transports, de 
l’énergie et de la communication (DETEC)

a ouvert la procédure ordinaire combinée d’approbation des plans et 
d’expropriation selon les art. 27 à 27b de la loi fédérale sur les routes 
nationales du 8 mars 1960 (LRN; RS 725.11), l’art. 12 de l’ordonnance 
sur les routes nationales du 7 novembre 2007 (ORN; RS 725.111), ainsi 
que les art. 27 ss de la loi fédérale sur l’expropriation du 20 juin 1930 
(LEx; RS 711).

2. Mise à l’enquête publique

Pendant toute la durée du délai de mise à l’enquête publique, le projet, 
comprenant les plans, ainsi que le rapport technique, peut être consulté 
auprès des administrations communales suivantes : 

→ administration communale de La Chaux-de-Fonds  
service de l’urbanisme, des mobilités et de l’environnement,  
Passage Léopold-Robert 3, 4ème étage, à 2300 La Chaux-de-Fonds 
durant les heures d’ouverture mentionnées ci-après : 

• du lundi au vendredi de 8h30 à 11h30 
et de 14h00 à 17h00.

→ administration communale de Val-de-Ruz  
service de l’urbanisme, Épervier 4, à 2053 Cernier,  
durant les heures d’ouverture mentionnées ci-après : 

• du lundi au jeudi de 8h30 à 11h30 et de 14h00 à 17h00 ;
• le vendredi de 8h30 à 11h30. 

→ administration communale de Neuchâtel  
office des permis de construire, Faubourg du Lac 5,  
1er étage, à 2000 Neuchâtel, durant les heures d’ouverture 
mentionnées ci-après :

• du lundi au vendredi de 08h30 à 11h30 
et sur rendez-vous l’après-midi de 13h30 à 16h30. 

→ administration communale de Laténa,  
service de l’aménagement du territoire / urbanisme,  
Rue Auguste-Bachelin 4, à 2074 Marin-Epagnier,  
durant les heures d’ouverture mentionnées ci-après :

• du lundi au vendredi de 09h00 à 11h00 
et sur rendez-vous l’après-midi.

Le dossier de plans et tous les documents susmentionnés peuvent être 
visualisés sur le guichet cartographique du SITN aux adresses suivantes 
et uniquement durant la durée de la mise à l’enquête :  

Pour le guichet cartographique :  
https://sitn.ne.ch/s/Carte_SPCH_16
 
Pour les documents :  
https://sitn.ne.ch/s/Docs_SPCH_16

Le délai de mise à l’enquête court du vendredi 2 mai  
au lundi 2 juin 2025. 

3. Restriction des actes de disposition
Dès la remise de l’avis personnel ou de la demande d’expropriation 
à la personne visée par celle-ci, il n’est plus permis de faire, sans le 
consentement de l’OFROU, des actes de disposition de droit ou de fait 
susceptibles de rendre l’expropriation plus onéreuse (art. 42 LEx).

4. Consultation des tiers concernés

Quiconque a qualité de partie en vertu de la loi fédérale sur la procédure 
administrative du 20 décembre 1968 (PA; RS 172.021) peut, confor-
mément à l’art. 27d al. 1 LRN, faire opposition pendant le délai de mise 
à l’enquête publique, par écrit avec demande et motivation, contre le 
projet définitif auprès du Département fédéral de l’environnement, des 
transports, de l’énergie et de la communication (DETEC), Kochergasse 
10, 3003 Berne. Toute personne qui n’a pas fait opposition est exclue de 
la suite de la procédure. Les communes font valoir leurs intérêts par voie 
d’opposition. 

Toutes les objections en matière d’expropriation (art. 33 al. 1 let. a et b 
LEx), ainsi que les demandes de réparation en nature ou les demandes 
d’extension de l’expropriation, de même que les demandes d’indemnité 
d’expropriation (art 33 al. 1 let. c, d et e LEx), doivent également être dé-
posées auprès du DETEC pendant le délai de mise à l’enquête publique. 
Les locataires et les fermiers, ainsi que les bénéficiaires de servitudes 
et de droits personnels annotés, sont également tenus de produire leurs 
prétentions dans le délai d’opposition prévu. Les droits d’usufruit ne 
sont à produire que s’il peut être prétendu qu’un dommage résulte de la 
privation de l’objet de l’usufruit (art. 33 al. 2 LEx).

Département fédéral de l'environnement,
des transports, de l'énergie et de la communication DETEC

Office fédéral des routes OFROU
Filiale Estavayer-le-Lac

Mise à l’enquête publique d’un projet des routes nationales (alignements)
N20 – Mise au point des alignements Communes de La Chaux-de-Fonds, Val-de-Ruz, Neuchâtel et Laténa

Les employés du garage Bonny sont motivés de travailler sur les véhicules Renault et Dacia. « De bons produits ! » (photos kva)

Annonce
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 Publireportage 

Un garage qui se « Bonnyfie » depuis 4 générations !

Chez la famille Bonny, ce sont les 
Maurice qui ont poussé le bou-
chon de la passion automobile en 
premier. Il y a eu Maurice-Emil 
(créateur du garage en 1929), 
son fils Maurice-André et ses fils 
Maurice-Marc ainsi que François. 
La retraite se profilant pour Mau-
rice-Marc, c’est François qui res-
tera le seul maître à bord. Le seul 
maître, vraiment ? Eh bien non, 
ses fils Valentin (depuis 10 ans au 
garage) et Mathias (7 années dans 
l’entreprise) vont progressivement 
prendre la main. 

Du père aux fils en 2029 ?
« La transition a déjà commencé et 
j’essaie de leur transmettre de nou-
velles responsabilités petit à petit. Le 
garage Bonny soufflera sa 100e bou-
gie en 2029, pourquoi pas valider 
définitivement ce passage de témoin 
à ce moment-là », se questionne 
le papa, pour la forme. « Nous, on 
est prêts et on se partage idéale-
ment les rôles pour le moment », 
abondent les fistons. Valentin est 
en charge du secteur vente pendant 
que son frère s’occupe notamment 
du service après-vente. « Quoi qu’il 

Renault roule à l’émotion

Renault sait jouer avec les émotions (lire l’article ci-dessus) et le secteur 
de l’automobile roule beaucoup avec l’émotionnel. Mais la marque fran-
çaise surfe aussi très bien sur les nouvelles aspirations que sont l’élec-
trique et surtout l’hybride. « L’hybride est un marché de plus en plus por-
teur et nous sommes ravis d’être liés au dynamisme de Renault et Dacia 
pour cela aussi ! Nous travaillons au sein d’une structure solide et bien 
organisée, c’est très réjouissant pour la suite », affirme François Bonny. 

en soit, nous savons que nous pour-
rons toujours compter sur François 
" en soutien " derrière nous et c’est 
une bonne chose. »

Terminé Opel, place à Renault 
et Dacia (notamment) 
Toute la famille s’accorde à dire 
que c’était le bon moment de pen-
ser à l’avenir. Pourquoi ? La raison 
est simple : « Nous avons changé de 
concession le 1er avril 2025 après 
avoir été liés à la marque Opel 
depuis 1978 (l’entretien des véhi-
cules Opel se poursuit néanmoins). 
Cette séparation avec Opel est une 
décision qui ne nous appartient pas. 
Elle a été prise de leur côté pour 
une question de restructuration de 
leur réseau. » Pour information, une 
concession est la « vitrine officielle » 
d’un constructeur dans une zone 
géographique donnée. 

« Acheter Bonny » 
vaut plus que tout le reste !
La famille Bonny n’est pas du genre 
à subir une décision mais à transfor-
mer chaque nouvelle situation en 
opportunité : « Obtenir la concession 
Renault et Dacia est une opportu-
nité extraordinaire pour nous. Ce 
sont de belles marques avec de belles 
voitures. Notre vingtaine d’employés 
est très heureuse de travailler sur de 
tels produits », confirme François. 
Et du côté de la clientèle, comment 

la nouvelle a-t-elle été accueillie ? 
« Très bien dans l’ensemble. Les 
clients nous ont dit qu’ils venaient 
chez nous pour " acheter Bonny " et 
qu’ils étaient attachés à notre famille 
plutôt qu’à la marque Opel. Cela 
nous a vraiment énormément tou-
chés », disent les trois hommes avec 
une grande sincérité.

Fréquentation multipliée 
par 3 dans les showrooms
Mieux encore, cette nouvelle étape 
chez le garage Bonny a comme 
redonné un coup de motivation à 
tout le monde : « C’est une vague 
de nouveauté et de fraîcheur qui 
semble faire du bien. C’est un défi 
que chacun est content de pouvoir 
relever. En tout cas, les premiers 
signaux sont excellents. » Le trio 
familial pense notamment à la fré-
quentation des quelque 900m2 de 
showroom (rue du Collège 22 et 29) 
qui a été multipliée par 3 depuis l’an-
nonce du changement de concession. 
L’effet de nouveauté n’explique pro-
bablement pas tout. « On retrouve 
un peu l’euphorie qu’il y avait il 
y a 30 ans lorsqu’on était numéro 
un avec Opel. Renault se montre 
très innovant aujourd’hui et sait 
créer l’événement, notamment en 
jouant la nostalgie avec ses modèles 
4L et R5 totalement repensés. » Et 
si la famille Bonny avait misé sur 
les bons chevaux ?

 Garage Maurice Bony  À La Chaux-de-Fonds, il y a un garage 
pas totalement comme les autres. Un garage dans lequel la 
passion se transmet de génération en génération depuis 1929. 
Un garage où les clients sont davantage attachés à la famille qui 
le fait tourner qu’aux marques proposées. Un garage aussi où 
la transition est en marche : terminé Opel, place à Renault et 
Dacia, en plus de Nissan ! En coulisses, un autre grand chan-
gement se prépare chez les Bonny où le papa François devrait 
officiellement passer le relais à ses fils Valentin et Mathias pour 
les 100 ans de l’entreprise familiale.

Par Kevin Vaucher

900 m2 de showroom vous attendent à la rue du Collège 22 et 29. Ici, la Renault Rafale. 

Le papa François, entouré de ses fils Mathias et Valentin ! (photos kva)
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Des bas

Des o Tribune jeunesse

On dit qu’il n’y a que des mauvaises 
nouvelles dans les médias ! De deux 
choses l’une : soit vous ne suivez pas 
les bons médias, soit votre atten-
tion est aimantée par les nouvelles 
déprimantes. Dans les deux cas de 
figures, ouvrir Le Ô de cette semaine 
vous fera le plus grand bien. Présen-
tation de balade, focus sur la famille 
Bonny à votre service depuis  
4 générations, immersion dans 
la rentrée sportive des élèves ou 
encore une matinée sur la place du 
Marché vous y attend ! Cette pres-
cription est à renouveler autant de 
fois que nécessaire en cas d’effets 
concluants sur votre santé. (kva)

Le débat public et politique est 
devenu diablement pauvre en argu-
ments aujourd’hui. Il faut souvent 
adopter une posture pour émerger 
de la masse d’informations et atti-
rer l’attention. Traiter un adversaire 
politique de raciste fera davantage 
de bruit que le fait de dénoncer les 
éventuels points de son programme 
qui pourraient l’être. Les observa-
teurs passent plus de temps à dis-
serter sur l’attitude des personnes 
publiques plutôt que d’évoquer 
leurs idées. Il est triste de voir qu’il 
faut une contradiction entre le dis-
cours et le comportement d’une 
politicienne pour enfin plonger la 
tête dans le programme des partis 
politiques. (kva)

Ouvrir Le Ô vous fera 
le plus grand bien !

Organiser un festival… 
et un comptoir à 25 ans !

On peut enfin reparler 
des programmes ?

Je suis Ruben Dominguez, j’ai 25 ans 
et je suis le président du comptoir 
du Val-de-Travers. Avec ma jeune 
équipe, nous nous sommes donné 
la mission de rassembler les Neu-
châtelois et les Neuchâteloises à 
la patinoire de Fleurier du 2 au 11 
mai. Mais nous avions à cœur d’aller 
encore plus loin en créant un festi-
val, en plus de la grosse débauche 
d’énergie que demande l’organisa-
tion du comptoir en tant que tel. Nos 
heures de bénévolat se comptent par 
milliers mais on ne se plaint pas car 
on se donne simplement les moyens 
de faire les choses bien.

Notre assurance passe chez cer-
tains pour de l’arrogance mais c’est 
loin d’être le cas. Nous sommes 
conscients que nous avons encore des 
choses à apprendre dans le domaine 
de l’événementiel mais cela ne doit 
pas nous empêcher d’entreprendre. 
C’est exactement pour cette raison 
que le BlueFest est né. Ce festival de 
rap et musique urbaine est un défi 
supplémentaire pour nous qui vou-
lions avoir une grosse programma-
tion à offrir. Ce qui est le cas !

Treize artistes francophones 
– dont un tiers de Suisses – seront 
parmi nous les 9 et 10 mai à Fleu-
rier. Ce festival a été mis sur pied en 
collaboration avec le média InFlow, 
composé également de jeunes pas-
sionnés dont le plus âgé de l’équipe 
a… 23 ans ! Nous avions déjà œuvré 
ensemble lors d’un concert orga-
nisé à Paris avec ma boîte DG Prod. 
Travailler avec des personnes de 
confiance est l’une des clefs du suc-
cès selon moi. Mais on sait aussi que 
la confiance la plus difficile à obtenir 
est celle du public. Mais comme on 
est sûrs de notre coup, on vous pro-
pose une offre de 50 % sur le prix des 
billets avec le code JEX25. Venez, 
vous ne le regretterez pas !

Par Ruben Dominguez

4 LA VOIX DU PEUPLE

Achat or, bijoux 
de marque, 

horlogerie et
antiquités

RUE NEUVE 10
2300 LA CHAUX-DE-FONDS

032 968 06 95

vente toutes marques

Progrès 90 – 2300 La Chaux-de-Fonds
032 913 10 77 – www.garage-avenir.ch

SKODA Scala 1.5
TSI ACT Monte Carlo DSG | 100 km
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MUZOO accueille à nouveau 
un lièvre… en bronze !

Après les lapins en chocolat de Pâques, voici le lièvre en bronze de mai ! 
Sa frimousse vous dira peut-être quelque chose et c’est normal ! Le lièvre 
en bronze est une statue de Louis Ducommun qui a été offerte au musée 
d'histoire naturelle de La Chaux-de-Fonds (aujourd'hui MUZOO) en 2011, 
par Mme Catherine Ducommun-Nagy. Cette sculpture immortalisant un 
lièvre dressé sur ses pattes arrières a été retirée lors des travaux du nouvel 
enclos des loutres cendrées (2019). Elle a été réinstallée le 7 mai tout près 
de l’entrée principale du parc comme s’il scrutait l’arrivée des visiteurs. 
D'une hauteur de près d'un mètre, cette sculpture a été faite vers 1990. 
Peintre, graveur, sculpteur et enseignant, Louis Ducommun est né à Travers 
(1910) et est décédé à La Chaux-de-Fonds en 2008. Travaillant comme 
médailleur dans une entreprise locloise, il a consacré tout son temps libre 
à la sculpture animalière, la peinture et la gravure. Resté actif jusqu'aux 
derniers jours de sa vie, il laisse une œuvre considérable qui couvre tous 
les domaines de l'expression artistique. Dans la Métropole horlogère, le 
lièvre est accompagné par d’autres créations dans différents lieux publics. 
Le poulain vers la place de jeux de MUZOO c’est de lui ! Les deux che-
vreuils du parc Gallet aussi ! Les deux blaireaux de la rue de la Colombe 
ont également été « bronzés » par l’artiste. (comm-kva)
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Grande découverte des vignes 
 Deux jours pour déguster les nectars de 39 encaveurs  
On s’en souvient, la récolte 2024 a chuté de près d’un tiers 
avec 3000 tonnes de raisin récoltées contre 4500 en 2023. 
La météo, mais aussi les maladies, expliquent cette baisse qui 
s’est vérifiée non seulement dans le vignoble neuchâtelois 
mais à l’échelle de toutes les régions vinicoles de Suisse. 
Si quan tité ne rime pas toujours avec qualité, c’est en 
découvrant les différents millésimes 2024 que vous pourrez 
vous forger votre opinion.

Un billet aux avantages multiples
Sac sur le dos, à vélo ou en trans-
ports publics, il est temps de partir 
pour faire le tour des caves neuchâ-
teloises. Pour celles et ceux qui ne 
recrachent pas, le tour des caves en 
transports publics est fortement 
recommandé. Surtout que les 30 
francs de frais d’inscription per-
mettent de voyager librement sur 
l’ensemble du réseau neuchâtelois 
et de prendre les navettes reliant les 
différents lieux du vignoble.

On nous promet 
finesse et subtilité
En Suisse, l'année viticole 2024 
a été fortement impactée par des 
conditions climatiques difficiles. La 
production de 75 millions de litres 
reflète une année particulièrement 
difficile puisque que la moyenne des 
10 dernières années s'élevait à 92 

millions de litres de vin. Après une 
récolte 2021 catastrophique, le mil-
lésime 2024 est le second du clas-
sement des plus faibles récoltes des 
50 dernières années. De la récolte 
à la mise en bouteille, ces 2 jours 
de dégustation seront l’occasion de 
voir si les œnologues ont réussi à 
élever des vins de qualité.

Dégustation pour les nuls
Ne versez pas trop, comptez 4 cl 
par vin. Choisissez les bons verres, 
ceux allongés pour les blancs, plus 
bombés pour les rouges. Pour pou-
voir mieux les comparer, goûtez 
tous les vins à la même tempéra-
ture : 15 à 18 degrés pour le rouge 
et 10 à 15 degrés pour le rosé et le 
blanc. Comme le nez et le palais 
jouent un rôle important, évitez 
de sentir le parfum, de manger, de 
mâcher du chewing-gum, de fumer 

Photos dr

ou de vous brosser les dents juste 
avant les dégustations. C’est parti, 
d’abord les vins secs avant les vins 
doux, les vins blancs ou rosés avant 
les rouges, les jeunes avant les vieux, 
les légers avant les lourds, les vins 
simples avant les vins complexes. 
Et la tête, alouette…

Un verre d’eau 
de temps en temps
Faites pivoter le verre et observez la 
robe du vin. Sentez le vin et appré-
ciez son goût de baies, de fruits ou 
d'épices ou encore de bois, de cuir 

ou de tabac. Prenez maintenant 
une gorgée, le vin a-t-il le même 
goût que son bouquet ? Notez vos 
remarques et partagez vos impres-
sions avec vos amis d’un jour. Après 
chaque vin, lorsque les impressions 
sont encore fraîches, étonnez-vous 
de voir à quel point les avis diver-
gent sur la couleur, l'odeur et le 
goût. Buvez un verre d'eau de temps 
en temps, mangez un morceau de 
pain et surtout pensez à utiliser le 
crachoir. Quant à moi, je vous le 
rends (le crachoir) et vous laisse à 
vos dégustations !

Par Anthony Picard  
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Ça se passe près de chez vous ! 

O’MAHN, c’est quoi ça ?

La Neuchâteloise Louisa Mahoney 
Huguelet présente ce samedi 10 mai 
une collection un peu particulière à 
la maison du Peuple (ouvertures des 
portes à 18 h 30 et début du défilé une 
heure plus tard). Sa marque s’ap-
pelle O’MAHN et sa collection prin-
temps / été 2025 est réalisée avec 
des pièces uniques et sur mesure, 
composées à 75 % d’upcycling. C’est 
à dire avec des vêtements provenant 
de sources de seconde main comme 
le Centre social protestant, Emmaüs 
et le Coin bleu. Cette collection est 
inspirée par la musique de la série 
Netflix Arcane.

Pro Senectute 
de plus en plus sollicitée

L'année 2024 aura été marquée, 
une fois encore, par une forte aug-
mentation des demandes faites à la 
consultation sociale de Pro Senec-
tute de l’Arc jurassien, une fonda-
tion engagée pour le bien-être des 
personnes âgées. La forte hausse 
constatée en 2023 s'est poursuivie, 
à hauteur de 12 %, puisqu’elle a ren-
contré 2524 clients en 2024, contre 

2256 l'année précédente, ceci sans 
pouvoir augmenter ses dotations. 
Cela se répercute également sur les 
heures effectuées qui bondissent à 
15 770 (+ 704 heures sur un an). Au 
total, ce sont 750 000 francs d’aides 
via les fonds fédéraux et 240 000 
francs d’aides via les fonds privés 
qui ont été versées en 2024.

La Plage – compte 
à rebours lancé !

La Plage des Six Pompes sera de 
retour du 5 au 10 août 2025 dans 
les rues de La Chaux-de-Fonds. Une 
cinquantaine de compagnies sont 
attendues pour une édition pleine 
de mouvements, promet l’organisa-
tion. « En 2025, La Plage suivra ses 
propres cheminements, formés au 
fil de 30 ans d’expérience du ter-
rain chaux-de-fonnier. À la fois fes-
tival d’arts de la rue et grande fête 
populaire, La Plage se déclinera au 
cœur de la vieille ville ainsi qu’au-
tour de ses deux satellites que sont 
Numa-Droz et Beau-Site. En plus de 
ces secteurs, de nombreuses déam-
bulations seront au programme, une 
façon immersive de s’approprier et 
de faire bouger la ville ! »

24 612 sauts : une rentrée  
bondissante à La Chaux-de-Fonds !

Par Kevin Vaucher

En ce matin du 28 avril, c’était sur 
la place du Marché chaux-de-fon-
nière qu’avait lieu le lancement du 
baromètre neuchâtelois de la santé. 
Et comment mesure-t-on de façon 
amusante la santé de nos élèves ? 
Grâce à un défi cantonal, regrou-
pant des milliers d’élèves de la 1ère 
à la 11e année, consistant à faire 
un maximum de sauts à la corde 
jusqu’aux 25 mai ! C’est l’associa-
tion Élèves neuchâtelois en mou-
vement (ENEM) qui est à l’origine 
de ce challenge sportif qui mobilise 
également des personnalités pour 
montrer l’exemple !

Le président de la ville Thierry 
Brechbühler de la partie
À La Chaux-de-Fonds, on a ainsi vu 
le président du Conseil communal 
Thierry Brechbühler, le chef du ser-
vice de l’enseignement obligatoire 
cantonal Jean-Claude Marguet ou 
encore le chef du service des sports 
Sébastien Rytz se prêter à l’exercice. 
Bon, dans une forme relativement 
allégée : un seul saut pour les per-
sonnalités contre 2 minutes pour 
les élèves. Le privilège de la fonc-
tion ? « Non, une légère douleur au 
genou. À chacun son excuse », plai-
santait Thierry Brechbühler, tout 
sourire. C’est plus mouvementé 
qu’une séance du Conseil commu-
nal, non ? Ou alors ça dépend des 
sujets traités ? Il rigole. « En tout 
cas, si on pouvait organiser toutes 
nos séances en plein air et sous le 
soleil, comme ce matin, je ne dirais 
pas non ! » Bien esquivé !

Autographes à tour de bras 
pour 2 joueurs du HCC
Sur la place du Marché, 2 joueurs du 
HCC étaient également de la partie. 
Ce sont eux qui ont donné l’échauf-
fement, en musique et de façon très 
énergique. « Allez, au boulot main-
tenant », a lancé Anthony Hugue-
nin, accompagné par son coéquipier 
David Eugster. Les deux hommes 
ont pu tester leur cote de popularité 
intacte, malgré l’élimination préma-
turée au stade des quarts de finale 
de play-off cette saison. Encerclés 
par les enfants, les joueurs ont tapé 
des mains, distribué quelques tapes 
dans le dos et signé des autographes 
à tour de bras. Mais vraiment à 
tour de bras puisque les jeunes ont 
tendu leurs bras afin de garder une 
trace indélébile (ou presque) de ce 
moment partagé avec eux. C’est 
avec une signature sur chaque bras 
que certains élèves sont repartis de 
cette rentrée sportive et bondis-
sante, ponctuée de 24 612 sauts. Le 
décompte est lancé !

Retrouvez davantage de photos sur nos 
comptes Facebook et Instagram

Photos kva
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Une touche féminine et américaine à la présidence !
 Club 44  Sur la chaise de 
président depuis 8 ans – soit 
au terme des 2 mandats statu-
taires de 4 ans – le sociologue 
François Hainard laisse son 
fauteuil à Ellen Hertz, une 
États-Unienne installée à La 
Chaux-de-Fonds et profes-
seure à l'institut d'ethnologie 
de l'Université de Neuchâtel 
(2001 à 2024). En début de 
semaine, la spécialiste en 
anthropologie, qui apprécie 
la richesse et la variété du 
patrimoine du canton de 
Neuchâtel, a été nommée à  
la tête du club qui sort de 
l’année du 80e anniversaire 
de sa fondation par Georges 
Braunschweig, industriel de 
renom, patron de Portescap.

Par Anthony Picard   

Pour la première fois de son his-
toire, l’institution sera dirigée 
par deux femmes, bien connues à 
La Chaux-de-Fonds. La première, 
Ellen Hertz est une personnalité 
du monde académique, originaire 
d’Ithaca (New York), membre du 
bureau exécutif du club depuis 2017. 
Le poste de vice-présidente, est 
confié à Zahra Banisadr, une spé-
cialiste de la migration qui travaille 
au COSM et est aussi à l’origine des 
associations Printemps culturel et 
Génie-Citoyen. Ces nominations 
marquent l’aboutissement d’un long 
processus de mutation puisque dans 
les premières années du club, seuls 
les hommes étaient admis.

Entretien exclusif 
avec Ellen Hertz

Quels sont les principaux 
défis du Club 44 ?
Le principal est de rester perti-
nent en organisant 40 événements 
annuels de qualité. Notre rôle est 
de fournir un cadre propice pour 
discuter de sujets culturels, poli-
tiques ou sociétaux. Faire venir des 
personnalités au Club 44 est égale-
ment un challenge car celles et ceux 
qui attirent les foules sont aussi les 
plus demandés. La recherche de 
donateurs, de mécènes et de spon-
sors complète le panel des défis qui 
nous attendent.

Et le défi de recruter 
de nouveaux membres ?
Il est vrai que nos membres ont sur-
tout la cinquantaine et au-dessus. 

Passage des clefs tout sourire entre François Hainard et Ellen Hertz. (photo ap)

Heureusement que l’espérance de 
vie se prolonge ! Mais nous accor-
dons une importance toute particu-
lière à faire venir les jeunes, notam-
ment à travers des partenariats avec 
le lycée Blaise Cendrars et l’univer-
sité de Neuchâtel. 

Le programme 
et la présidence ?
Chacun des 11 membres du bureau 
exécutif amène des idées et des 
noms mais c’est bien notre délé-
guée culturelle qui est la cheville 
ouvrière de l’agenda. Dans la 
période tumultueuse que le monde 
traverse, les sujets politiques ou 
climatiques ne manquent pas pour 
alimenter notre programme et 
susciter l’intérêt de nos membres. 
Pour traiter le sujet de la durabilité, 
nous souhaitons également collabo-
rer avec des entrepreneurs qui font 
changer les choses. 

Un mot sur les USA, 
votre pays d’origine ? 
J’en reviens justement et je trouve 
le climat US moribond. En vérité, 

c’est très difficile de se faire une 
idée car ce qui se passe n’est pas 
le reflet de ce qui est rapporté 
dans les médias. La majorité des 
Américains ne sont pas des extré-
mistes ou des personnes oppo-
sées à l’état de droit. Un risque 
de durcissement des pratiques 
policières existe mais il ne s’est 
pas avéré pour l’heure, bien que 
les manifestations aient plus que 
doublé en nombre. 

Un cycle de 
conférences sur le sujet ?
Au niveau international, européen 
et suisse, il y a les répercussions 
que le fantasque président pro-
voque non seulement dans toute 
la population mais aussi parmi les 
groupuscules d’extrême droite. Il 
est bien possible que la gouver-
nance par le chaos provoque des 
effets eux aussi chaotiques ! Avec 
ses excès, le président ravage l’opi-
nion publique et coupe les ailes 
aux leaders nationalistes comme 
cela vient de se démontrer au 
Canada et en Australie.

Un mot sur la conquête 
des cerveaux américains 
par l’Europe ?
Pour attirer les meilleurs cerveaux, 
il faut des sous. On ne monte pas 
des chaires universitaires sur un 
claquement de doigts. Je crains que 
ni les institutions européennes ni 
même la Suisse ne disposent des 
moyens suffisants, d’autant plus 
dans une période de réarmement, 
synonyme d’austérité académique.

Parlez-nous de votre 
nomination en tant que 
présidente ?
Prendre la présidence du Club 44 
est un grand honneur qui marque 
mon intégration dans cette ville. Je 
ferai tout pour être à la hauteur en 
comptant sur l’expérience de Fran-
çois Hainard, qui reste à bord, et des 
autres personnalités qui composent 
le bureau exécutif et l’équipe. Hon-
neur et surtout plaisir d’observer ce 
public qui vient nombreux écouter 
nos conférences semaine après 
semaine, source d’émerveillement 
continu chez moi. 
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FÊTE DES MÈRES
La meilleure façon de 
lui dire Merci
Nos parfums et produits cos-
métiques, nos bons cadeaux 
bien-être, sont la garantie de 
faire plaisir.

sur les 
parfums
femmes

30%
cumulés

Annonce

La toxine botulique, 
dit le « botox »
 Un violent poison à usage thérapeutique   Le botulisme est une 
maladie qui se manifeste par des signes digestifs et des troubles 
neurologiques pouvant entraîner le décès par insuffisance 
respiratoire. Cette pathologie a pu être expliquée à partir de 
la fin du XIXe siècle lors de l’apparition des sciences nouvelles 
que sont la microbiologie ou l’immunologie. Au fil des siècles, 
l’observation a permis de valider que la mauvaise conservation 
des viandes et des défauts dans la fabrication de saucisses 
(du latin botulus) ou de boudins en sont la principale cause. 

Produite par la bactérie Clostridium 
botulinum, la toxine botulique se 
révèle comme le plus puissant des 
poisons connus. Mais son histoire 
est plutôt celle d’un poison aux 
vertus thérapeutiques. Sur le sujet 
de sa toxicité, la légende de l’em-
poissonnement du SS Reinhard 
Heydrich à la toxine botulique 
s’est propagée jusqu’en 1982, avant 

que les archives militaires anglaises 
écartent cette hypothèse.

Un strabisme expérimental
Après la Seconde Guerre mondiale, 
les vertus thérapeutiques du poison 
reviennent sur la scène, portées 
par les travaux menés aux USA 
dans les laboratoires militaires de 
Camp Detrick, point de départ de 

l’utilisation thérapeutique du pro-
duit. A.B. Scott (1932-2021), oph-
talmologue à San Francisco, utilise 
l’effet paralysant du poison fourni 
par un collègue chercheur à Camp 
Detrick, en l’injectant dans les mus-
cles oculo-moteurs de singes afin 
de provoquer un strabisme expé-
rimental. En 1980, une première 
patiente souffrant de spasmes est 
traitée par A.B Scott avec succès. 

La toxine botulique en Suisse 
La diffusion de la toxine vers l’Eu-
rope s’est faite par de nombreux 
cliniciens venus visiter l’institut 
où s’est développée l'usage de la 
toxine botulique pour apprendre à 
l'injecter. Le Dr A. Safran, neuro- 
ophtalmologue aux HUG ayant 
travaillé aux US, a été contacté en 
1982 par A.B. Scott à la recherche 
de centres injecteurs en Europe. À 
la suite de ce contact, les premières 
injections de toxine botulique ont 
lieu la même années et ont contri-
bué à enrichir les premières publi-
cations scientifiques, disponibles 
entre 1980 et 1985. 

Oculinum, le produit utilisé 
par les Drs A.Safran et F. Ochsner 
à Genève est administré sous le 
sceau du secret dans le cadre d’une 
consultation aux HUG. Seuls les 
soins intensifs avaient été pré-
venus. À l’époque, les 6 premiers 
patients traités pour un blépharos-
pasme présentaient des résultats 
jugés remarquables 3 mois après 
l’injection. Ces progrès, compilés 
à la pratique d’autres hôpitaux, ont 
permis de documenter les bases 
de données et de poursuivre les 
consultations spécialisées. 

De poison à  
« médicament remarquable »
Dès 1991, l’élargissement du spectre 
d’usage de la toxine botulique fait 
son chemin. Le produit est injecté 
dans des cas aussi variés que les 
dystonies, les mouvements anor-
maux ou le bruxisme (grincement 
de dents). De nos jours, la toxine 

botulique est plus connue sous 
son nom de marque « Botox ». La 
substance, autorisée par Swiss-
Medic depuis le 4 novembre 1994, 
est plutôt utilisée dans le domaine 
cosmétique, pour masquer les rides, 
diminuer l’hypersudation ou lutter 
contre l’hypersalivation chez les 
patients parkinsoniens. De terrible 
poison, cette toxine s’est transfor-
mée en une potion remarquable, 
indiquée dans certaines pathologies 
ou à des fins esthétiques.

Dr François Ochsner :  
le Chaux-de-Fonnier 
à la pointe du sujet
Cet article a été rendu possible grâce 
au praticien neurologue Dr François 
Ochsner, un pro de la toxine botu-
lique. Installé à La Chaux-de-Fonds 
en octobre 1988, le médecin est 
contacté par Allergan, le fabricant 
d’Oculinum, en vue d’administrer le 
produit. Il obtient un droit de pra-
tique très particulier délivré par les 
pharmaciens cantonaux de Neu-
châtel et de Schwytz (le siège de la 
maison Allergan est à Schwytz). Le 
médecin utilise pour la première 
fois la toxine botulique dans le cas 
d’un jeune patient victime d’un 
accident de circulation. Avec l’aide 
de physiothérapeutes, une dose du 
médicament est injectée dans les 
muscles spastiques entraînant une 
amélioration significative de l’état 
du patient et la diminution des 
douleurs de sa jambe. 

Spécialiste en la matière, le Dr 
François Ochsner se réjouit que les 
bienfaits du produit chez les musi-
ciens leur offrent la possibilité de 
continuer à jouer. « Du temps du 
virtuose du piano Robert Schu-
mann, la paralysie signifiait une 
fin de carrière », précise celui qui 
a traité des centaines de patients 
durant sa carrière de praticien. 
Grâce à de minutieuses injections, 
les miracles sont possibles !

Par Anthony Picard

Photo dr
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Avec l’arrivée des beaux jours, les balades dans nos  
montagnes reprennent leurs droits. Parmi celles-ci, la 
randonnée vers Sommartel constitue un véritable pèlerinage 
pour les Loclois. Familles, promeneurs et enfants parcourent 
les 4 km qui séparent le Communal de l’auberge du Grand- 
Sommartel avec le Graal final dans tous les esprits : après une 
heure de pérégrination, parfois à travers des passages escar-
pés, une vue exceptionnelle sur les Alpes suisses s’offre à eux ! 
Suivez le guide.

Photo dr

Ici, les randonneurs traversent les 
multiples paysages caractéristiques 
de nos belles contrées : clairières, 
pâturages, prés et forêts. Située 
à 1300m d’altitude sur le terri-
toire de La Sagne, l’auberge du 
Grand-Sommartel les attend pour 
se sustenter ou se désaltérer. 

Le décor en envoie ! Charpente 
boisée, accordéons, sabots et rabots 

au mur avec des fenêtres géné-
reuses au sud pour admirer la vue. 

La nouvelle tenancière, Marie 
Raymondaz, qui a pris ses quartiers 
depuis le mois de mars, propose 
une carte aux accents tradition-
nels : cornets à la crème, röstis, 
champignons et croûtes au fro-
mage, le tout labellisé par « Neu-
châtel : Vins et Terroir » ! 

De la fratrie des Brandt à 
l’aristocratie du littoral
Depuis des siècles, le domaine est 
prisé. Le nom de « Sommartel » 
vient du latin « summum » qui 
signifie « le point le plus haut ». À la 
fin du Moyen Âge, le Grand-Som-
martel appartient à la fratrie des 
Brandt. Ces derniers sont des francs- 
habergeants, c’est-à-dire des hommes 

jouissant d’une certaine liberté par 
rapport à leur souverain. Les Brandt 
donneront plusieurs maires au Locle. 
Toutefois, en 1608, le domaine passe 
aux mains de l’aristocratie du litto-
ral : Pierre de Chambrier, noble et 
conseiller d’État de la Seigneurie de 
Neuchâtel et Vallangin en fait l’ac-
quisition. Membres de la noblesse, 
cumulant titres et privilèges de l’an-
cien régime, la lignée des Chambrier 
en restera propriétaire durant près 
de 3 siècles. Sur le domaine, une belle 
ferme y est érigée. Les promeneurs 
pouvaient alors se restaurer. 

Une auberge qui héberge 
tous types d’événements
Malheureusement, en 1906, la 
bâtisse est la proie des flammes. Le 
domaine est alors repris par le fon-
dateur de Zenith, le Loclois Georges 
Favre-Jacot (1843-1917). Une nou-
velle et belle construction voit le 
jour. À sa mort, la succession est 
difficile. En 1919, le domaine passe 
aux mains du « syndicat chevalin ». 
Répondant à la forte demande de 
l’armée et des services postaux, « la 
plus belle conquête de l’homme » est 
alors en vogue. Cette organisation est 
encore aujourd’hui propriétaire du 
domaine. Depuis lors, l’auberge est 
le théâtre de nombreux événements 
associatifs et fédérateurs. En 2017, 
une piste de jeu de quilles neuchâte-
loises est réhabilitée par des passion-
nés. Et depuis plusieurs années, les 
autorités locloises accueillent leurs 
nouveaux citoyens pour une soirée 
festive et conviviale.

Si le cœur vous en dit, vous pou-
vez encore prolonger votre balade 
jusqu’aux métairies du Petit-Som-
martel ou de la Petite-Joux. En 
conclusion, ces escapades invitent 
à prendre de la hauteur. Cette tra-
versée champêtre et forestière vous 
permettra de vous ressourcer et 
de communier, seul, en famille ou 
entre amis, avec une nature luxu-
riante et apaisante.

Par Cédric Dupraz

Sommartel : une balade 
pour en mettre plein la vue ! 
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PROMOTION
CHANTELLE

-25%
Du 9 au 17 Mai 

Bonnes Fêtes
des Mères

cmne.ch

portes ouvertes

Samedi 17 mai  9h30–14hAv. L.-Robert 34
La Chaux-de-Fonds

Portes ouvertes à Neuchâtel le samedi 24 mai

10 VIE QUOTIDIENNE

Annonces

Disparition 
de Claude Dubois 
et Michel Rosselet

La Mère commune a vu la dispa-
rition de deux anciens conseil-
lers communaux coup sur coup : 
Claude Dubois et Michel Rosselet. 
Claude Dubois (PLR) avait suc-
cédé à Charles Haesler en 2014. Il a 
siégé à l’exécutif du Locle pendant  
9 ans. Il présida le conseil en 2016 et 
2017. En charge des finances et des 
ressources humaines notamment, il 
a fait face aux réformes fiscales can-
tonales qui ont impacté les comptes 
communaux. Passionné d’échecs, 
jouant à l’aveugle, il contribua au 
renforcement du secteur industriel 
et présida la société Viteos. 

Michel Rosselet (Groupement 
brenassier), successeur de Gilbert 
Déhon (Lib-PPN), a pour sa part 
présidé l’exécutif des Brenets de 
1988 à 1999. Il s’investit notam-
ment dans la réalisation de nom-
breuses infrastructures dont la halle 
de sport ainsi que dans le dévelop- 
pement du tourisme. Président de 
la FSG et de la société d’embellisse-
ment, Michel Rosselet était resté un 
témoin attentif et une figure incon-
tournable de la localité. Les pensées 
du Ô vont à eux, là-haut, ainsi qu’à 
leurs proches ! (réd) 

 David Favre 

Une mémoire et des mérites !
Mémoire vivante des Brenets, David Favre a reçu le prix 
du mérite de la Mère commune. Il devient ainsi le premier 
habitant de la localité des rives du Doubs à obtenir le 
précieux sésame loclois. On vous fait les présentations !

David nous accueille sur son balcon, 
drapeau au vent, surplombant sa 
majestueuse rivière. En réalité, le 
village des Brenets n’a plus de secret 
pour lui. Pour cause : l’homme a été 
administrateur adjoint durant 15 
ans avant d’en devenir l’adminis-
trateur à part entière. Cette fonc-
tion lui a permis de toucher à tous 
les domaines de la collectivité, des 

la riche histoire de son village est, 
pour lui, une seconde nature. « Cette 
passion je la dois à mon amour pour 
les Brenets et à mon ami Pierre de 
L’Église, mon prédécesseur au sein de 
l’administration. Nous avons collecté 
nombre d’archives et de documents 
au fil du temps. » David donne encore 
régulièrement des conférences et par-
ticipe à d’innombrables expositions, 
dont la plus récente, consacrée à 
Guinand l’Opticien (1748-1824), est 
à découvrir au Musée d’horlogerie.

Ancien président du HC 
Les Brenets
Sur le plan personnel, père de 3 
enfants majeurs (Loïc, Alexia et 
Dimitri), David partage sa vie avec 
Francine. Québecoise, elle a sans 
doute contribué à l’une de ses autres 
passions. Le sirop d’érable ? Non, 
les patinoires ! Fervent supporter 
du HCC depuis les années 1960 
et membre de la société anonyme, 
David ne manque pas un match du 
club phare du canton ! D’un point 
de vue local, il a été président du 
HC Les Brenets. Avec les voyages 
pour passion – dont un mémorable 
à Saint-Jacques de Compostelle –, 
David ne s’ennuie jamais, comme il 
aime lui-même à le dire. Le prix du 
mérite loclois récompense un homme 
riche de ses expériences, qui contri-
bue depuis tant d’années à valoriser 
notre localité et son histoire. (cd)

célébrations de mariage au suivi des 
comptes communaux. 

Le conteur de la cité !
Passionné d’histoire, il devient la 
mémoire et le conteur de la cité : de 
ses origines au XIIIe siècle au déve-
loppement de l’horlogerie, en pas-
sant par les guerres de Bourgogne 
ou le grand incendie de 1848, relater 

Palmarès 2025 « made in Le Locle »

Les mérites loclois remercient avant tout les sportifs 
de leurs exploits durant la saison régulière. Pour cette 
année, les sésames ont été attribués à Théo Brochard, 
l’escrimeur que l’on ne présente plus (Le Ô du 28 février 
2025). Théo a, entre-temps, décroché un nouveau titre 
de vice-champion d’Europe par équipe U23 à Tallinn 
(Estonie) ! En natation, Sabine Humair-Cortinovis nage 
dans le bonheur, ayant remporté l’argent au champion-
nat d’Europe (catégorie 60-64 ans). On fait un bond 
avec Yerheniia Hladkova, médaillée de bronze au niveau 
national en saut en hauteur indoor. Un grand « Rei » 
(le salut de la paix et de la dignité) pour Océane Car-
nal, qui a obtenu une 3e place au championnat suisse 
de judo adapté. 

Kin-ball à l’honneur, tout comme Roland Dubois

Le Kin-Ball Club Le Locle et son équipe les « Silverback » 
pourraient se renommer les « Goldenback » avec leur 
titre de champions suisses ! L’équipe des « Prime » est 
vice-championne suisse dans sa catégorie. Par ailleurs, 
Roland Dubois a été remercié pour l’ensemble de son 
œuvre pour la fédération suisse de gymnastique (FSG). 
Président du club de 1969 à 1975, puis en 1977, Roland a 
eu à cœur de contribuer au développement de la fédé, 
participant à d’innombrables fêtes cantonales et natio-
nales durant plus de 60 ans ! Enfin, hors cadre sportif, 
Paul-André Chaignat a également été récompensé pour 
son travail considérable pour la société d’aviculture, 
cuniculture et colombophilie. Il est également caissier 
de l’association « Petits Animaux suisses ».

Ph
ot

o 
dr

Photo dr

Brève



Le o | Vendredi 9 mai 2025 ÉCONOMIE 11

Annonce

05.05 - 24.05.2025

DÉCOUVRE

GRATUITEMENT 

LE MONDE DES 

DINOSAURES !

À GAGNER :

3 SÉJOURS EN 

CABANE SPA 

EN FAMILLE

PLUS 
D’INFOS

La BCN et la CNCI aux avant-postes ! 
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 Durabilité – lancement de la plateforme Need  Dans le monde 
entrepreneurial, le marché, les clients, parfois la fabrica-
tion forment un maelström complexe dont chaque élément 
répond à des critères de performance. La responsabilité 
sociétale des entreprises (RSE) concerne les actions mise 
en place par les PME pour préserver les ressources, valo-
riser le personnel ou présenter des projets innovants. Pour 
aider un maximum d’entreprises à s’inspirer de modèles 
développés par d’autres sociétés dans le domaine, la banque 
et la chambre de commerce viennent de lancer Need, une 
application accessible sur le Net qui se veut participative 
et incitative.

La BCN et la CNCI aux avant-postes ! 

Photo dr

Les entreprises  
endossent leur rôle
Une façon de se différencier pour 
les entreprises consiste à répondre 
à des critères mesurables de qualité 
ou de management. Une enquête 
conjointe a mis en lumière que 
les PME s'identifient comme des 
actrices clés de la transition durable. 
Malheureusement, par manque de 
ressources et de temps, certaines 
mesures traînent à être appliquées, 
ce qui a incité les partenaires à ima-
giner des pistes pour susciter l’inté-
rêt des PME neuchâteloises à être le 
moteur d’une société plus durable. 
Face au défi, le chemin est plus ardu 
lorsqu’il faut analyser et réfléchir 
plutôt que de mettre en place des 
solutions éprouvées par d’autres.

Plateforme interconnectée
Présenté à un parterre d’entreprises, 
le site Internet Need (Neuchâtel-en-
treprises durables) veut ouvrir le 
chemin de la durabilité aux PME du 
canton. Fruit du travail de la BCN et 
de la CNCI, la démarche ambitionne 
de soutenir activement les entreprises 
autour de leur responsabilité socié-
tale (RSE). Depuis plusieurs mois, les 

2 entités collaborent pour permettre 
aux PME de se nourrir de solutions 
qui fonctionnent chez les autres en 
partageant leurs expériences pour 
améliorer les bonnes pratiques.

Des outils concrets 
Partage d’expériences, témoignages, 
publications visent à sensibiliser 
les PME et à les inciter à franchir 
le pas du changement. www.ne-ed.
ch propose aux PME de s'inspirer, 
de se rencontrer et de passer à l'ac-
tion avec des contenus diversifiés 
dans 3 sections. Des témoignages 
interactifs sous forme de podcasts 
permettent de s’immerger auprès 
de PME qui ont fait le pas de trans-
former les défis de la durabilité en 
opportunités économiques. 

Temps d’agir 
Réduire, réemployer et finalement 
recycler pour abaisser l’impact 
environnemental est devenu prio-
ritaire depuis que le réchauffement 
de la planète cause l’instabilité 
climatique. D’ailleurs les fabri-
cants qui réussissent ont compris 
depuis longtemps que clef du 
succès et durabilité sont indisso-

ciables. Produire avec un minimum 
d’énergie, en dégageant le mini-
mum de déchets, avec un taux de 
rebuts proche de zéro, permet aux 
meilleures d’entre elles d’assurer 
leur succès économique et de le 
pérenniser. Tête dans le guidon, 
« le bon patron » n’a souvent pas 
assez de son quotidien de labeur 
pour se poser et réfléchir à chan-

ger les choses dans sa manière de 
gouverner son entreprise. Cette 
nouvelle communauté interactive 
devrait l’inciter à franchir le pas 
de l’action en profitant de l’expé-
rience pratique d’autres acteurs 
économiques.

Par Anthony Picard
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YVERDON - BEVAIX - BIENNE - LA CHAUX-DE-FONDS

Fila-Montagnes | Bd des Eplatures, 2300 La Chaux-de-Fonds

www.fila-groupe.ch

*Outlander PHEV 4×4 Inform 2,4 l essence / automatique, CHF 53’990.–, consommation mixte 0,8 l + 23,4 kWh / 100 km, emissions 
de CO₂ 19 g / km, catégorie d’efficacité énergétique E. Modèle illustré : Outlander PHEV 4×4 Intense 2,4 l essence / automatique, 
CHF 59’990.–, consommation mixte 0,8 l + 23,4 kWh / 100 km, emissions de CO₂ 19 g / km, catégorie d’efficacité énergétique E. 
Prix TVA incluse. Prix de vente conseillé non contractuel de MM Automobile Suisse SA. Sous réserve de modifications.

Le nouvel Mitsubishi 

à partir de 
53’990 CHF*

*Garantie et assistance pendant 
8 ans ou 160’000 km (selon pre-
mière éventualité) à compter de 
la 1re immatriculation, activée 
lors du Service et valable sur 
l’Outlander PHEV MY25.

Annonce

Enfin réunis, les marchands appellent au maintien de l’unité !
 Une matinée au marché   L’union fait la force, dit-on ! Mais parfois, les vents contraires semblent se 
succéder pour tenter de souffler la belle unité qui lie les marchands et qui réjouit les clients et les 
commerçants de la place du Marché. Il y a eu d’abord le Covid qui a poussé les stands à se scinder 
en deux, avec le transfert d’une partie d’entre eux à la Carmagnole. Puis, il y a eu l’installation des 
nouveaux pavés sur la place du Marché, ce qui a conduit à un exil total de tous les marchands. Au-
jourd’hui, ils sont à nouveau réunis sur cette même place et tous les acteurs disent leur satisfaction. 
Mais une nouvelle bourrasque s’avance déjà… 

La situation tient quelque peu de l’iro-
nie ! Après les avoir tenus éloignés de 
la place du Marché, les travaux ont 
l’effet inverse aujourd’hui. « Ce sont 
les travaux réalisés sur la place de la 
Carmagnole qui nous permettent de 
tous être réunis à la place du Marché 
aujourd’hui », plante Françoise Jaquet. 
Cela fait 20 ans que cette membre du 
Groupement des marchands de la 
Tchaux (GMT) fréquente le marché 

et son avis est sans équivoque : « Nous 
adorons être tous ensemble et les clients 
se disent très heureux de pouvoir faire 
toutes leurs courses en un même lieu. 
Pourtant, les autorités nous ont déjà 
prévenu que c’était temporaire. »

Une question 
de place ou d’état d’esprit ?
Pourquoi est-ce que cela pose pro-
blème ? « La raison invoquée est qu’il 

n’y a pas assez de place pour accueil-
lir l’ensemble des marchands dans 
de bonnes conditions. » Bien sûr, les 
marchands ne sont pas du même avis 
mais ils cherchent à nouer un dialogue 
constructif pour trouver une solution 
qui satisfasse le plus grand nombre. En 
me baladant un peu dans le marché, en 
ce samedi matin ensoleillé, il est vrai 
que la place du Marché est bondée et 
qu’il faut parfois un peu slalomer pour 

passer d’un stand à un autre. Mais cela 
ne fait-il pas partie du charme de 
cette tradition ?

Parole aux personnes 
en fauteuil roulant
« C’est vrai qu’une place du Marché est 
faite pour être vivante et c’est le cas à 
La Chaux-de-Fonds. C’est donc diffi-
cile pour nous de comprendre pour-
quoi il faudrait y renoncer », appuie 
Yannick. Le manque de place ? Le pré-
sident des GMT admet que « cela pose 
parfois des soucis mais uniquement 
pour les personnes en fauteuil rou-
lant. » Il y en a justement un qui tente 
de se frayer un chemin. Je l’interpelle 
pour solliciter son avis : « Pour moi, 
ce n’est pas un problème du tout. Je 
pense que c’est surtout une question 
d’état d’esprit. Moi, je sais que je suis 
quelqu’un qui fonce et qui sait faire 
sa place au milieu d’une foule. Mais 

Par Kevin Vaucher
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Enfin réunis, les marchands appellent au maintien de l’unité !

Et les voix discordantes, elles disent quoi ?
 

Si le son de cloche semble unanime chez les marchands, les commer-
çants et les clients, qu’en est-il au niveau des voix discordantes ? On vous 
promet que l’on a cherché mais on n'a trouvé quasiment personne pour 
remettre en cause la présence de tous les marchands sur la place du Mar-
ché. « C’est parfois compliqué avec les enfants qui courent devant nous 
et qu’on a tendance à perdre de vue » ou « J’habite en dehors de la ville et 
c’est parfois compliqué de trouver où se parquer », nous a-t-on dit ! Est-ce 
que la répartition des marchands sur deux sites différents rendrait le par-
cage moins compliqué et fluidifierait le flux des clients ? À chacun de se 
faire sa propre opinion. Pour d’autres, c’est le fait de faire chou blanc et 
de ne pas trouver ce qu’ils étaient venus chercher qui passe mal de temps 
en temps. « J’enrage quand j’arrive juste trop tard sur les stands et qu’il 
manque certains légumes par exemple », rapporte une jeune mamie dyna-
mique. « Vous me direz que j’avais qu'à venir plus tôt et vous n’auriez pas 
tort », rigole-t-elle, bonne poire !

Une place qui a failli être couverte !
 

D’abord espace vierge de toute activité, la place du Marché de La Chaux-
de-Fonds est évoquée pour la première fois sur un plan de Charles Knab 
en 1856. Cette passerelle est alors appelée place de l’Ouest, en raison 
de sa situation géographique par rapport au centre-ville. Achetée par la 
commune en 1889, elle est alors nivelée dans le but d’y établir un nou-
veau marché. La place Neuve ne suffisait plus à approvisionner la ville en 
pleine croissance. En 1899, une fontaine y est créée et des arbustes plan-
tés. On avait même prévu de couvrir la place pour protéger acheteurs et 
marchands du rude climat montagnard. Il n’en sera finalement rien ! Mais 
la place poursuit quand même son développement avec de nouvelles 
constructions et différents aménagements pour en faire un véritable lieu 
central de La Chaux-de-Fonds avec le marché, des commerces et diffé-
rentes activités publiques. Désormais, c’est un véritable espace public, 
rénové, pavé et piétonnisé qui s’inscrit dans la transformation écologique 
et urbanistique voulue par la ville.

je sais aussi que d’autres personnes en 
situation de handicap n’osent pas le 
faire. En fait, chaise roulante ou non, 
cela dépend juste des personnalités. 
Il faut faire avec, accepter de prendre 
le temps pour faire son marché ou 
simplement venir à des heures où le 
passage est plus facile », réagit Thierry. 

«Nous cherchons à maintenir 
un beau marché dynamique»
En résumé, le bon sens prévaut ! « C’est 
comme pour les stands de pâtisseries 
des jeunes enfants. Nous sommes 
très contents qu’ils viennent se faire 
quelques sous au marché mais il faut 
veiller à garder un certain équilibre. 
Il y a eu des matinées où il y en avait 
tellement que les clients évitaient cette 
zone, ce qui a desservi les marchands 
près de là », ajoute Françoise. « Que 
l’on soit bien clair, nous ne voulons 
créer aucune polémique mais nous 
cherchons juste à maintenir un beau 
marché dynamique. Et le fait de pou-
voir rester tous ensemble sur la place 

du Marché est clairement un facteur 
important pour son attractivité. »

Une place qui vit (aussi) 
grâce aux marchands 
Le Groupement des marchands de la 
Tchaux a une responsabilité à prendre 
pour porter le message jusqu’aux 
autorités. « Parler d’une même voix 
est capital. En parlant entre nous, on 
est tous d’accord pour dire que cette 
situation est aujourd’hui parfaite et 
on veut que cela reste ainsi à l’avenir. 
La question est de savoir si notre voix 
sera entendue », pose Xavier dont la 
belle-famille (Schreyer) se déplace 
depuis 65 ans sur cette place. « Les 
marchands font partie des acteurs qui 
font vivre la place du Marché. Si c’est 
devenu un plaisir et une habitude de 
venir faire son marché les mercredis et 
les samedis matin, c’est en premier lieu 
grâce à nous. Nous aimerions donc 
être considérés comme tels et que l’on 
nous sollicite pour évoquer le futur du 
marché chaux-de-fonnier. » 

Photos kva

Les terrasses de 
la place font partie intégrante 
du « décor marché »
Ce qui fait la force de ce rendez-vous 
apprécié, c’est aussi le cadre de la place. 
Les terrasses accueillantes, idéalement 
situées en plein soleil, participent à 
l’émulation qui se dégage de la place 
du Marché. Comme si chacun avait 
l’impression de jouer un petit rôle 
dans cette scène de vie collective et 
populaire qui égaie la place du Marché 
le temps d’une matinée. « Quand les 
marchands sont tous réunis, on sent 

que ça apporte une ambiance particu-
lière. C’est plus animé et c’est une vraie 
place du Marché. Tous mes clients 
me le disent », confirme la patronne 
du bien nommé café du Marché Véro-
nique Jaunin. « Je suis d’autant plus 
sereine à vous le dire que la fréquenta-
tion au café est la même, peu importe 
la configuration. Nos clients viennent 
à nous quoi qu’il arrive. Je n’ai aucun 
intérêt personnel là-dedans, je vous 
dis juste la vérité. » La vérité de la 
rue n’est-t-elle pas la plus importante 
en démocratie ?
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Arts martiaux 

Initiation 
au sabre coréen 
Pour le Printemps culturel neuchâ-
telois, il y aura une initiation à un 
art martial coréen au musée des 
Beaux-Arts du Locle. Organisé 
par l’association suisse de Hai-
dong Gumdo, cet événement per-
met de découvrir le sabre coréen, 
une pratique peu connue du grand 
public. En outre, le MBAL propo-
sera une dizaine de livres sur des 
artistes coréens sélectionnés par 
le directeur créatif et designer An 
Mano basé à Séoul.

Sam. 10 mai, à 14 h
MBAL le Locle
Plus d’infos sur : 
mbal.ch

Cinéma 

Road’s end 
in Taïwan
Le Genevois Damien pensait que 
son père était décédé depuis long-
temps. À sa grande surprise, le 
jeune homme de 32 ans reçoit un 
appel de Taïwan lui apprenant que 
son papa vient de mourir et qu’il 
est l’un de ses héritiers. Une fois 
à Taipei, il part à la recherche de 
sa fratrie pour se partager la suc-
cession. Sur sa route, Damien ren-
contre son demi-frère Steven et, 
ensemble, ils traversent l’île asia-
tique en quête de leur legs. 

Sam. 10 mai, 
à 16 h 30 et dim. 
11 mai à 18 h 30
Ciné Casino Locle 
Infos : lelocle.ch

Concert 

Tableau des 
passions humaines 
Le Moment baroque, ensemble neu-
châtelois spécialisé dans la musique 
ancienne, clôt sa saison 2024-2025 
jouée sur instruments d’époque. À 
cette occasion, une carte blanche 
est donnée au comédien neuchâte-
lois Robert Bouvier, redonnant vie à 
Don Juan avec les mots de Joseph 
Delteil. Musique et théâtre s’entre-
lacent et se nourrisent mutuelle-
ment, dévoilant de subtiles nuances 
au public, le transportant alors 
au-delà des mots et des sons.

Sam. 17 mai, 
Temple-allemand, 
La Chaux-de-Fonds
Plus d’infos sur : 
momentbaroque.ch

Musique 

Concert mémoriel 
à la synagogue 
Cette année 2025, cela fait 80 ans 
que les prisonniers des camps de 
concentration ont été libérés par 
les Alliés. Pour rendre hommage à 
toutes les victimes de l’holocauste, 
le quatuor Aviv joue 2 œuvres 
qui sont rarement interprétées : 
Different Trains de Steve Reich 
et le Quatuor n°14 de Ludwig van  
Beethoven. C’est l’occasion de 
vibrer d’émotions en découvrant 
2 compositions musicales pour 
quatuor à cordes. 

Dim. 11 Mai, à 17 h
Rue du Parc 63
Plus d’infos sur : 
www.cicn.ch

Débarras. Garde-meubles.
079 213 47 27 | 078 920 26 10

www. scamer.ch

im
ages dr

La Chaux-de-Fonds

09.05.25 Sarah Chaksad, large ensemble 
(CH) | L’Heure bleue | 20 h 15

10.05.25 Atelier de 5 à 9 ans | MBA | 10 h 15

10.05.25 Les plantes qui nous entourent 
BV | 10 h 15

10.05.25 Les Forges : lumière et couleurs, 
balade littéraire | Lycée Blaise-Cendrars, 
arrêt de bus | 14 h

10.05.25 Impro avec la « Line » 
Entourloop bar | 20 h 30

11.05.25 Vintage – le concert 
les Armes-Réunies | Temple Farel | 17 h

12.05.25 Circonférence :  
Patrick Chamoiseau | MIH | 19 h 15

14.05.25 Des bébés à la biblio ! | BJ | 9 h

15.05.25 Maulwerker | ABC | 19 h

09.05.25 Smala Weekend 
www.chaux-de-fonds.ch | 17 h 30

09.05.25 Autour de l’œuvre d’Oscar et Janine 
Wiggli | Bibliothèque de la ville | 17 h 30

10.05.25 Chants coréens et piano 
Maison blanche | 19 h

11.05.25 Atelier de cuisine du monde 
La Coquille | 11 h

11.05.25 Concert mémoriel à la synagogue 
Synagogue | 17 h

13.05.25 Viens manger chez moi ! | MBA | 12 h 15

13.05.25 Studio smala | Serre 12 | 16 h

14.05.25 Mercredivertissements 
www.chaux-de-fonds.ch | 14 h

14.05.25 Cyberthé | 032 967 64 90 | 14 h

13.05.25 Expo : comme une… à la poste 
Médiathèque HEP-BEJUNE

15.05.25 Smala Forges | Coll. Forges | 
15 h 30

16.05.25 SPA , repas de soutien, 
« 4 pâtes pour nos 4 pattes » | Inscriptions  
au 079 453 74 19 ou au 079 913 20 94

09 & 10.05.25 Heimweh par la Cie Chauffage 
collectif | Club 44 | 18 h

10 & 11.05.25 FRKS | 18 h 00 | ABC

09 au 11.05.25 Le Chronomancien 
Départ du Pantin | 18 h 30, 11 h

15 & 16.05.25 Résonances 
ABC | 18 h | Circo Bello | 19 h, 14 h, 15 h

→ 31.05.25 Expo : association Échanges 
Agadez Niger | TPR | 19 h 15, 20 h 15

→ 08.06.25 Un conseil d’ami | Zap théatre

→ 22.06.25 L’innovation en mouvement. 
350 ans du spiral | Magasin du monde

→ 11.07.25 Expo : comme une… à la poste 
Zap théâtre | 20 h, 17 h 30

→ 08.08.25 Livre, bel objet | MIH

→ 24.08.25 Expo : Agnès Thurnauer et Doris 
Stauffer | Médiathèque HEP-BEJUNE

→ 02.11.25 Plumes, Poils, Paul | BV

→ 31.12.25 À la Femtoseconde près ! | MBA

→ 01.03.26 Météo du jour, météo tjrs | Muzoo

Le Locle

09.05.25 Michael Von der Heide | Grange delux

09.05.25 Né pour lire | Jardin du Casino | 9 h

10.05.25 Initiation au sabre coréen | MBAL

10.05.25 Vide grenier, La Roulotte du Corbu 
Corbusier 10 | 10 h

10.05.25 Procès du commerce équitable 
Grange Delux | 19 h

11.05.25 L’exploratoire | MHL | 14 h

→ 09.05.25 Expo : Tout simplement nature 
Ancienne Poste | 14 h

→ 29.06.25 Expo : De Guinand l’horloger 
à Guinand l’opticien

→ 30.06.25 Expo : L’hydraulique aux Moulins 
souterrains | Fondation la Résidence 

→ 30.09.25 Bien vivre ensemble 
Infos : lelocle.ch | MHL

→ 16.11.25 Expo : André le Graveur 
Moulins souterrains

→ 24.11.25 Bibliobus neuchâtelois 
Place du village des Brenets | 9 h 30

→ 28.12.25 L’Exploratoire, ANPAC 0-6 
Moulins souterrains 

Annonce

Vacances

 Cap d'Agde, France Charmant 2,5 pièces 
pour 2-3 personnes, grande terrasse dans 
résidence avec garage, piscine et tennis.  
À 10 mn à pied de la mer et du port. Mai, 
juin et septembre 400.- CHF /sem., juillet  
et août. 600.- Tel : 078 605 09 03

Concert mémoriel  
de la libération des 

camps nazis
Quatuor Aviv

DIMANCHE 11 MAI À 17H00
SYNAGOGUE, PARC 63,  
LA CHAUX-DE-FONDS

Steve Reich et Ludwig van Beethoven 
Entrée libre, collecte www.lavanchy-vins.ch

Annonces
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Un festival pour conclure en « bleuté » le Comptoir !

 Comptoir du Val-de-Travers 

Une affluence 
« à en étonner plus d’un ! » 

Alors que le comptoir du Val-de-Travers s’apprête à vivre son 
dernier week-end, sur des rythmes engagés voire endiablés 
(lire ci-contre), les organisateurs commencent déjà à voir le 

bilan se dessiner devant eux. Son président Ruben Dominguez 
annonce la couleur : «Une belle affluence se profile, à en 

étonner plus d’un probablement !»

La jeune équipe du comptoir Val-
de-Travers avait prévenu : elle vient 
pour respecter la tradition mais aussi 
pour proposer de nouvelles idées, 
notamment pour séduire la jeunesse 
neuchâteloise. C’est dans cette dyna-
mique que le BlueFest est né ! « Fest » 
pour festival de musique et « Blue » 
pour l’univers bleuté qui l’entoure 
en termes de communication et de 
marketing. Le BlueFest a lieu ce ven-
dredi 9 et ce samedi 10 mai dans la 
salle de gym qui jouxte la patinoire 
de Fleurier où se vit le comptoir 
jusqu’à dimanche. Huit cents per-
sonnes peuvent y être accueillies ! Le 
président de l’événement vallonnier 
Ruben Dominguez ne cache pas que 
c’est un atout supplémentaire dans 
l’optique d’attirer un public venant 
des quatre coins du canton voire plus. 

Par Kevin Vaucher

Le vendredi 2 mai, le Val-de-Tra-
vers était baigné d’un large et cha-
leureux soleil. De quoi faire naître 
quelques gouttes de transpiration 
sur les visages des sponsors et des 
partenaires présents en avant-pre-
mière, avant l’ouverture au public. 
Pour la jeune équipe aux com-
mandes, l’heure n'était presque plus 
à la sueur : « Le travail a été fait ! 
Nous sommes contents d’avoir pu 
passer de la parole aux actes. Main-
tenant, le comptoir est ouvert et 
c’est à nous de jouer », s’est exprimé 
le président Ruben Dominguez.

D’où viennent 
les habits que vous portez ?
Le président de commune de Val-
de-Travers Éric Sivignon a pris 
la balle au bond, évoquant « une 
belle occasion de penser à notre 
façon de consommer. Le comptoir 
est une belle manière de renouer 
avec le commerce direct et local. 
Aujourd’hui, on achète beaucoup 
d’habits qui viennent de Chine ou 
des États-Unis par exemple. Or, 
ce n’est pas seulement un gâchis 
environnemental et un pied de 
nez aux commerçants régionaux 
mais c’est aussi une fuite de capi-
taux qui passent la frontière et qui 
ne reviendront certainement pas », 
a-t-il dit en substance.

La monnaie locale pour 
contrer le Yuan et le Dollar ?
Parole après parole, la présence de 
l’hôte d’honneur Val’Action pre-
nait de plus en plus de sens dans 
l’esprit des invités. « Nous sommes 
un groupement des restaurants, 
commerçants et lieux de sortie du 
Val-de-Travers. Nous nous sommes 
rapprochés en 2016 dans le but de 

Hustler, K.Smo, Jeune Morty, 
Giacomo, Unisature et Lalou 
complètent la programmation qui 
se donne pour ambition de mettre 
en avant ceux qui prennent de 
plus en plus de place au niveau de 
ce qui se fait dans « l’underground 
francophone ». Vous pourrez en 
profiter pour moins de 30 francs 
(29,90 francs) pour un soir et pour 
moins de 50 francs (49,90) pour 
le pass 2 jours via le site Internet 
du comptoir du Val-de-Travers. 
Comme d’hab, Ruben Dominguez 
et son équipe ont de la suite dans 
les idées et ce festival pourrait 
devenir un rendez-vous à part 
entière dès 2026. (kva)

Plus d'infos sur : 
www.comptoirvdt.ch/bluefest

Un conseil d’ami…  
à ne pas suivre ?

Par Lieven Humbert

Depuis ce vendredi 9 mai (20 h) 
et jusqu’au dimanche 8 juin, le 
public du Zap Théâtre à La Chaux-
de-Fonds aura la chance de voir la 
première suisse d’un grand succès 
récent parisien. Signé par la com-
pagnie Pas sages à l’acte, cette 12e 
mise en scène plaira à tout public. 

Habilement nommé Un conseil 
d’ami, cette pièce de Didier Caron 
raconte toutes les tournures que 
peut prendre ledit conseil. C’est 
à travers les aventures de deux 
couples que l’on admirera toutes 
les histoires que peuvent engen-
drer une « petit » mensonge pour 
faciliter une séparation. L’un des 4 
personnages cherchera à quitter sa 
copine pour explorer des « contrées 
lointaines » et un ami lui dira d’in-
venter une personne tierce pour que 
la pilule passe mieux. Le reste est à 
découvrir sur les planches. Rythme 
et répliques qui fusent, cascades de 
rires, brin de folie et humour à tous 
les degrés, un programme qui vous 
garantit de repartir avec le sourire 
aux lèvres. Scène à ne pas repro-
duire chez vous…

Un événement à part 
entière dès 2026 ?
Une petite quinzaine d’artistes 
de la scène rap et urbaine se 

produiront avec Jeune lion, Myth 
Syzer, Sto, 34Murphy ou encore 
Kay The Prodigy en têtes d’affiche. 
Mandyspie, Kzco & Guests, Jeune 

Photo Jean-M
arie Liengm

e

promouvoir le commerce local », 
a expliqué son président Fabien 
Currit. Cette association a lancé la 
monnaie locale – les Val – qui sym-
bolise une autre façon de consom-
mer. Les billet de 20 Val peuvent 
être utilisés auprès de tous les com-
merçants estampillés  Val’Action 

et chaque mise en circulation de 
nouveaux billets débouche sur un 
énorme succès de vente. Cela por-
tera-t-il chance au Comptoir au 
moment du bilan final ? Suspense…

Plus d'infos sur : 
www.comptoirvdt.ch
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Pacifiste et non-violent 
convaincu, Ziad Medoukh est 
professeur de français à l’uni-
versité. Il habite à Gaza ville,  
lieu qu’il a toujours refusé de 
quitter. Une fois par mois, 
il parle de la vie à Gaza mais 
aussi d’espoir et d’avenir. 

Par Ziad Medoukh,  
5 mai 2025, Gaza

Depuis 2 mois, la bande de Gaza 
est complètement fermée, blocus 
total, la situation est dramatique 
pour 2 400 000 Palestiniens de 
Gaza. La situation s’aggrave pour 
les 500 000 déplacé·e·s.

La famine s’installe à Gaza, les 
médicaments disparaissent
Les quelques denrées alimen-
taires que l’on trouve encore sont 
très chères. Un kg de sucre coûte 
40 Euros. Les fruits, les légumes, 
la viandes et les poissons sont 
introuvables sur le marché. À ces 
problèmes alimentaires s’ajoute la 
pénurie en médicaments. On ne 
trouve plus rien. Pour se faire soi-
gner, il faut essayer d’aller dans les 
pharmacies mais il n’y a presque 
plus rien non plus, ou alors ce 
sont des médicaments périmés 
et hors de prix. Avant l’élection 
de Donald Trump, le président 
Joe Biden exhortait le gouver-
nement israélien à laisser entrer 
quelques camions.

La population 
palestinienne se 
sent abandonnée par 
le reste du monde
De même, il y a eu un pont sur 
la mer de Gaza, installé pour 3 
semaines par les Américains et 
250 camions ont pu entrer. On a 
aussi bénéficié du largage de colis 
d’aide humanitaire par les hélicop-
tères jordaniens et américains. Ce 
n’était pas pratique mais c’était de 
l’aide, notamment dans le Sud où 
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Supporter l’insupportable à Gaza

 Retrouvez le o sur RTN. sur
Ce vendredi, votre journal
des Montagnes est l’invité 

 de Raphael dans la Matinale.

MON RÉGIO

À ÉCOUTER LE 9 MAI DÈS 7H50 ET À RETROUVER SUR RTN.CH

s’étaient réfugiées 1 000 000 de 
personnes. Auparavant, on se sen-
tait un peu appuyés par la pres-
sion internationale, aujourd’hui 
rien, plus personne ne bouge. Plus 
aucune condamnation. La famine 
s’est installée, 57 personnes dont 
30 enfants, nouveau-nés ou petits 
de moins de 9 ans, sont morts 
dans des hôpitaux par manque de 
nourriture et de médicaments. La 
population civile s’adapte. On ne 
mange qu’un repas modeste, pâtes, 
riz, boîtes de conserve par jour. 

Nuit et jour, les drones 
survolent la ville, 
contrôlent, espionnent
Depuis le 18 mars, les drones 
ne quittent pas le ciel de Gaza. 
Le bruit qu’ils font empêche la 
population civile, les enfants, les 
malades de dormir. C’est terrible et 
ça ajoute encore à la difficulté de la 
situation. Normalement, selon l’ac-
cord de cessez-le-feu, les drones ne 
peuvent pas voler longtemps mais, 
une fois de plus, Israël ne respecte 

pas les accords. Le bruit constant 
des drones est insupportable. 

Certes, il y a aussi quotidien- 
nement les bruits que provoquent 
les bombardements mais ceux-ci 
durent 3-4 minutes. Les drones, 
eux, volent 24 h sur 24.

83 % des maisons 
ont été détruites 
partiellement ou totalement 
Sur les 2 4000 000 Palestiniens 
à Gaza, 1 300 000 n’ont plus de 
maison. Certains dorment dans 
ou devant les ruines de leur mai-
son. Ils essaient de faire quelques 
réparations partielles – parce qu’ils 
savent que les bombardements 
vont reprendre – en couvrant de 
carton les portes et les fenêtres 
détruites afin de gagner un peu 
d’intimité. Parfois, 60-70 habitants 
logent dans le même immeuble. 
Moi je vis avec mes proches dans 
un immeuble, avec 46 autres habi-
tants. Comme on est nombreux, 
la situation est terrible : il y a une 
seule toilette, une seule cuisine. On 
n’a ni matelas, ni lit, ni draps, on 
dort par terre et on partage la cou-
verture quand il fait froid.  

Photo droits réservés.
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Par Lieven Humbert

Un art traditionnel de l’Asie du 
Nord-Est à découvrir à La Chaux-
de-Fonds ! Le Printemps culturel 
Neuchâtelois est actuellement 
honoré à la Maison blanche. L’as-
sociation accueille 3 projets autour 
de la Corée (deux expositions et un 
concert). Focus sur l’une d’entre 
elles qui a lieu en ce moment-
même. Le bojagi est mis à l’hon-
neur entre le 19 mars et jusqu’au 21 
juin. L’une des artistes exposantes 
sera présente le dimanche 25 mai 
(13 h 30-17 h) pour expliquer son 
travail et celui de sa collègue.

Vous avez dit bojagi ?
C’est une première pour nos 
contrées ! Un art traditionnel autour 
de l’emballage, dans les règles, des 
objets de la vie de tous les jours. Née 
après la Seconde Guerre mondiale 
par le manque d’autres manières 
de transporter livres, nourriture et 
autres, cette habitude simple a été 
perdue avec le temps avant de rede-
venir au goût du jour sous l’impul-
sion d’artistes locaux ! Ces derniers 
y ont vu un pont intergénération-
nel, tout en détournant les objets de 
leur fonction initiale, en y ajoutant 
une dimension luxueuse.

Quoi de mieux pour comprendre 
que de demander directement 
aux concernées ? 
Bo-Young Son, l’une des deux 
« bojagi artist » en charge de l’ex-
position nous renseigne sur son art 
mais aussi sur ce qu’elle a préparé 
en collaboration avec Youn-Young 
Lee. Les deux sont à la tête de la 
branche suisse de Korea Bojagi Art 
Association, une association dont 
on peut notamment s’approcher 
pour y apprendre cette pratique. 
Plus d’informations sous www.
koreabojagiart.com.

Bo-Young Son, quel 
est votre lien avec le bojagi ?
Après avoir quitté la Corée du Sud, 
j’ai habité dans plusieurs pays. C’est 
en travaillant pour la culture à l'am-
bassade en Afrique du Sud que je 
me suis intéressée au bojagi. En 
arrivant en Suisse, je n’en ai trouvé 
nulle part. Alors, j’ai continué à en 
faire toute seule.

Vous avez eu l’occasion 
de beaucoup exposer ?
Cette collaboration à la Maison 
blanche est ma première mondiale ! 
Quand je me suis passionnée pour 
le bojagi, je suis retournée en Corée 
du Sud pour apprendre avec Youn-
Young Lee. C’est de là qu’est née 
l’envie de faire cette exposition. 
D’ailleurs elle a un palmarès plus 
étoffé mais c’est tout de même sa 
première européenne. 

Comment avez-vous pris 
possession de ce lieu historique 
et de ses contraintes ?
L’association Maison blanche a 
mentionné vouloir une exposition 
qui ne demande pas de déplacer des 
meubles, qui ne porte pas atteinte 
au lieu. Le bojagi est un art flexible 
alors ce n’était pas une épreuve 
insurmontable. D’ailleurs, le fait 
que cette maison ait été construite 
pour les parents du Corbusier est 

un beau rappel que le bojagi est une 
coutume de famille et prend sur-
tout place dans les logements. C’est 
un moyen de protéger les objets 
de la poussière.

Quels objets sont emballés ?
Des objets de la vie de tous les jours ! 
Historiquement c’était réservé aux 
choses plus précieuses mais ça a 
bien changé et on emballe tout ce 
qu’on veut garder en bon état.

Comment est-ce que c’est arrivé jusqu’à La Chaux-de-Fonds ?

Pascal Bourquin, président de l’association Maison blanche nous explique 
que le Printemps culturel neuchâtelois a opté pour la « K-Culture ». Un lien 
avec ce thème à travers l’architecte coréen Kim Chung-Up qui, dans les 
années 1950, travaillait dans l’atelier parisien du Corbusier – cet artiste 
est d’ailleurs, aussi en ce moment même, exposé à la villa Jeanneret- 
Perret. Les origines de Kim Chung-Up ont donc servi de point de départ 
pour créer la liaison entre le lieu et le bojagi.

Bojagi, de la Corée du Sud à la Maison blanche

Les tissus reprennent les couleurs fétiches du Corbusier et Youn-Young Lee, bojagi artist. (photo dr)

Les Armes-Réunies cassent les codes et se font vintage !
La musique d'harmonie Les 
Armes-Réunies de La Chaux-de-
Fonds convie la population à un 
concert simplement intitulé VIN-
TAGE ! En réalité, ce simple mot 
recèle une démarche approfondie, 
pensée avec la volonté de casser les 
codes. « Ici, pas de programme pré-
visible car les morceaux sont dévoi-
lés… après leur interprétation », nous 
promet-on ! « C’est une invitation à 
écouter autrement, à se laisser por-
ter par les mélodies sans a priori ni 
repères. » Imaginé comme un blind-
test grandeur nature, le concert aura 

lieu le dimanche 11 mai 2025 au 
temple Farel de La Chaux-de-Fonds 
(17 h). La direction sera assurée par 
le duo Ludovic Huguelet et Mathias 
Rufer. Le format imaginé permettra 
au public d’être aussi acteur de la soi-
rée. En effet, libre à vous d’essayer 
de deviner les titres et les artistes 
que vous serez en train d’écouter. 
Allez, on vous donne un petit coup 
de pouce : les noms des interprètes 
figurent tous au dos du flyer mais… 
dans un joyeux désordre, volontai-
rement organisé. Alors ouvrez les 
oreilles et soyez bons ! (comm-kva)
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Annonces

HASU 
HASU~~ HYPNOSE

HYPNOSE
Arrêt de la cigarette et diverses 
addictions,  gestion de la douleur,
du stress, des angoisses, du burn-out, 
du deuil, des phobies etc.

SUR RENDEZ-VOUS | 079 614 53 35 ou pascal@hasu-hypnose.ch | hasu-hypnose.ch

LA CHAUX-DE-FONDS
Avenue Numa-Droz 187

FLEURIER
Avenue de la Gare 5A

Samedi 10 mai 2025  

10h à 17h – La Roulotte du Corbu
Le Corbusier 10 – 2400 Le Locle

Petite restauration sur place

V I D E  G R E N I E R

Trois spectacles et un florilège de cours à découvrir 

Le conservatoire de musique neuchâtelois ouvre ses portes à La Chaux-de-Fonds. Ce  
17 mai, il se donnera essentiellement à vous en musique, de 9 h 30 à 14 h. C’est l’occasion  
de découvrir les 66 instruments et disciplines proposés par l’école 
tout en profitant de spectacles et de différents ateliers d’initiation.

Samedi 17 mai, ce sont donc les 
portes ouvertes au conservatoire 
de musique neuchâtelois à La 
Chaux-de-Fonds. Cette année 2025 
est marquée par 3 spectacles origi-
naux. « Le premier spectacle débute 
à 9 h 30 avec la classe de piano de 
Valérie Brandt qui jouera Le pre-
mier concert de l’ours Paddington. 
La comédienne chaux-de-fonnière 
Agathe Portner lira le texte et les 
élèves d’une classe d’enfantine se 
mueront en acteur. », décrit Helga 
Loosli, directrice adjointe du 
conservatoire. 

Un programme riche et inédit
La deuxième activité est pro-
grammée à 11 h. Cette fois, c’est 
l’ensemble 1000 notes, orchestre 
constitué des élèves du conserva-
toire de musique neuchâtelois et 
du collège musical, qui présentera 
ses instruments à d’autres jeunes 
et jouera quelques musiques. C’est 
l’occasion pour les familles et les 
enfants de faire connaissance 
avec un ou plusieurs instruments 
en s’appuyant sur les explications 
d’un élève qui fréquente réguliè-
rement les cours de l’une des deux 

institutions chaux-de-fonnières. 
La troisième proposition à midi 
et demi est un conte musical : « Le 
petit tailleur des frères Grimm 
qui a été mis en musique par le 
compositeur hongrois Tibor Har-
sanyi. Les professeurs du CMNE 
accompagneront ce texte plutôt 
comique avec des instruments de 
cuivre, en bois, à cordes, de per-
cussion et du piano. Les curieux 
pourront ainsi découvrir une 
grande variété d’instruments 
enseignés au conservatoire durant 
ce spectacle. »

Des leçons découverte 
jusqu’au 24 mai 2025
Pour reprendre des forces et du 
souffle, les visiteurs pourront se 
désaltérer et manger à des stands 
prévus à cet effet dans ou en dehors 
du conservatoire selon la météo. 
Si vous n’êtes malheureusement 
pas là le 17 mai, pas de soucis ! Le 
conservatoire de musique propose 
des leçons découverte jusqu’au 
24 mai 2025. Les enfants de 2 à 6 
ans, accompagnés de leurs parents, 
peuvent venir à l’éveil musical et 
aux initiations sans prendre de 
rendez-vous. Ce ne sont pas des 
cours où les bambins apprennent 
un instrument mais où ils entrent 
en contact avec la musique et le 
rythme. Inutile donc de vous mettre 
la pression. L’apprentissage se fait 
progressivement, sans stress et en 
prenant le temps d’apprécier chaque 
étape du processus.

La doyenne 
des élèves a… 102 ans !
Pour commencer un instrument de 
musique, « l’âge recommandé est de 
6 à 7 ans afin que les élèves puissent 
débuter la lecture de partitions », 
conseille la flûtiste Helga Loosli. 
Le CMNE accueille également 
des aînés, la doyenne des élèves a 
soufflé ses 102 bougies ! Elle pra-
tique la rythmique senior. Cette 
activité permettrait d’améliorer 
l’équilibre et de réduire de moitié 
les chutes chez les personnes âgées 
qui dansent au rythme d’une impro-
visation jouée par une professeure 
au piano. Les tarifs restent acces-
sibles à tous grâce à une adaptation 
des frais semestrielle par rapport 
au salaire et si besoin de l’allocation 
d’une bourse. Le CMNE propose 
une diversité de cours impression-
nante et accessible à tous les âges !

Par Augustin Pelot

Le conservatoire de musique vous attend nombreux pour découvrir les instruments et pour voir les spectacles originaux. (photo dr)

Plus d’infos sur : www.cmne.ch
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Le Rotary et le Club 44 unissent leur plaisir de partager
Le Rotary Club des Montagnes 
neuchâteloises (RCMN) s’est lié 
au Club 44 pour unir leur plaisir 
de partager en cette année 2025. 
Cette association s’est concréti-
sée il y a quelques semaines via la 
conférence du journaliste et pro-
ducteur TV Jean-Philippe Ceppi 
au Club 44. En collaboration aussi 
avec l’université de Neuchâtel, le 
RCMN a donné un caractère cari-
tatif à cette manifestation avec 
une magnifique issue : 4500 francs 
récoltés auprès des personnes 
présentes lors de cet événement. 
Ce montant a été offert à la bien 

Natacha Shoetan, coprésidente de 
Partage (au centre), entourée par la 
présidente du RCMN Manuela Surdez 
(2e depuis la droite) et des membres du 
RCMN, organisateurs de la soirée 
au Club 44. (photo dr)

Notre coach vous accompagne jusqu’au départ !

 Course du Doubs 2025   La 38e édition de la course du Doubs (départ et arrivée aux Brenets) 
débarque le 14 juin 2025. Deux courses s’offrent à vous : les 11 kilomètres et ses 450 mètres de 
dénivelé positif ou la « Maxi Doubs » de 21 bornes pour 900 mètres de dénivelé. Votre cœur balance 
entre les deux ou peut-être hésitez-vous à y participer en raison de votre forme ? Pas d’excuse, Le 
Ô se charge de votre entraînement jusqu’au jour J grâce au coach de course à pied Jacques Müller.

« Julot » est un ancien coureur neu-
châtelois très connu dans la région. 
Il a commencé à courir en 1977 et il 
a participé à la première édition du 
BCN Tour en 1986. Il a établi aussi 
une très jolie marque de 2 h 32 sur 
marathon. Désormais, c’est par 
ses conseils et ses plans d’entraî-
nement sur mesure qu’il s’illustre. 
Nous l’avons mandaté pour vous 
épauler jusqu’au 14 juin prochain. 
Allez, suivez le guide…

Vous voulez dire un mot particu-
lier pour commencer je crois ?
Oui ! En préambule, j’aimerais dédier 
cette chronique à Pascal Buchs, 
emporté tragiquement par une ava-
lanche cet hiver lors d’une randon-
née à ski. J’associe évidemment sa 
famille à cette forme d’hommage. 

On commence par quoi coach ?
On va partir sur une préparation de 
remise en forme tout en douceur. 

Comme il reste quelque chose 
comme un mois avant le départ, 
c’est de l’express. Habituellement, il 
faut compter au moins 12 semaines 
pour ne pas brûler les étapes et 
faire un travail de fond. Quoi qu’il 
en soit, laissez idéalement 48 heures 
d’intervalle entre deux séances 
d’entraînement. 

Quel « plan d’entraînement » 
proposez-vous alors pour nos 

lecteurs et lectrices 
sur lequel ils pourront bâtir leur 
progression ?
Il faut y aller crescendo, sans vouloir 
aller trop loin, trop vite. Ce serait le 
meilleur moyen de vous dégoûter 
ou de vous blesser. Que vous alliez 
courir 2, 3 ou 4 fois par semaine, 
évitez d’augmenter trop significa-
tivement la difficulté d’un coup. Ne 
pensez pas en termes de kilomètres 
mais sous forme de temps. La pre-
mière semaine, courez entre 20 et 25 
minutes. Puis, ajoutez 5 minutes par 
semaine. Voici un exemple Semaine 
1 : samedi 20' tranquille et mercredi 
25' tranquille. Semaine 2 : samedi 25' 
tranquille et Mercredi 30' tranquille. 
Le principe est le même si vous êtes 
déjà entraîné et que vous commen-
cez avec 45 minutes par exemple.

C’est une bonne base 
mais il faut aussi y ajouter 
un peu de vitesse, non ?
Tout à fait ! Vous pouvez opter pour 
une séance de vitesse par semaine. 
Un « 30-30 » par exemple. C’est-
à-dire 10×30 secondes assez vite 
(mais à vitesse constante) avec 30 
secondes de récupération en trot-
tinant entre les séries. Une fois 
que le « 30-30 » est intégré, tentez 
de passer à du « 40-20 » selon le 
même principe ou augmentez le 
nombre de séries. Pour les séances 
de vitesse, privilégiez un ratio de 
rythme (comme 2’30 aux 500 m 
par exemple) au lieu de la fréquence 
cardiaque. Comme la course du 
Doubs implique une bonne dose 
de dénivelé, nous allons nous inté-
resser à la gestion des montées 
et des descentes la semaine pro-
chaine, avec des séances spécifiques 
pour les entraîner.

Propos recueillis
par Kevin Vaucher

nommée association Partage de La 
Chaux-de-Fonds, le 23 avril dernier. 
Le Rotary se dit «Fier de soutenir 
une association qui vient en aide à 
plus de 450 familles et personnes 
impactées par la précarité en leur 
distribuant des surplus et des dons 
alimentaires chaque semaine grâce 
à l’engagement d’une cinquantaine 
de bénévoles. (comm-kva)
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Brèves 

Parkour

Les Chaux-de-Fonniers étaient en 
verve à la Swiss Parkour Series qui 
se déroulait à Fleurier. Les Monta-
gnons Charles Luong et Benjamin 
Penela Antunes ont pris respecti-
vement la première et la deuxième 
place en freestyle.

VTT

La Chaux-de-Fonnière Pauline Roy 
a cueilli une magnifique première 
place au Roc du Littoral. Elle a avalé 
29 kilomètres en seulement 1 h 39 
pour signer son troisième succès 
d’affilée sur cette course.

Le o | Vendredi 9 mai 202520 SPORT

Nous rénovons 
vos volets

– En bois: Rénovation totale 
(ponçage, menuiserie, peinture) 
– En aluminium: Nettoyage et 
Rethermolaquage selon les 
normes «Qualicoat» avec 

couleur à choix 
– Fourniture et pose de volets alu 

neufs «Swiss Made»

Action -20%
jusqu’au 31.05.25

Prise en charge et livraison à 
votre domicile.

Contactez-nous pour un devis 
gratuit.

www.RenoCH.ch – 079 895 10 00 
Votre entreprise régionale

ACTION JUSQU'AU 16 MAI

COMMANDE & LIVRAISON
+41 32 968 35 40

NATURE OU MARINÉE
CÔTELETTE DE PORC

 24.- KG

TOPQUALITÉ

 Swiss Canyon Trail 

Plus de 600 bénévoles pour faire tourner la machine
Le Swiss Canyon Trail fête sa 
30e édition cette année 
avec une distance spéciale de 
166 kilomètres au menu, en 
plus de celles déjà existantes 
(111, 81, 51, 31, 16 et le défi 
jeunesse). Organiser, baliser 
et faire tourner une course 
de trail d’une telle enver gure 
demande nécessairement 
de gros moyens matériels 
mais surtout humains. Alors 
que la participation a doublé 
entre 2022 et 2025, passant 
de 2000 à 4000 coureurs, 
le nombre de paires de bras 
bénévoles a également 
pris l’ascenseur.

Par Kevin Vaucher

Il y a 4 ans, quand Vidjay Christinat 
a fait son entrée dans l’équipe du 
Swiss Canyon Trail, il ne se doutait 
pas de ce qui l’attendait : « Je savais 
que c’était une grosse course, atti-
rant des participants de nombreux 
pays mais je ne pensais pas qu’on 
aurait pour objectif d’accueillir car-
rément près de 4000 coureurs pour 
cette édition anniversaire du 6 au 8 
juin 2025. » Comme lui, plusieurs 
jeunes se sont investis dans le staff 
au même moment, ce qui a proba-
blement contribué au coup d’accé-
lérateur qui a suivi.

Prévoir à l’avance pour 
réduire les risques de couac
« Cette explosion des inscriptions 
a coïncidé avec une professionnali-
sation de nos structures. En y réflé-
chissant, je dirais même que l’une a 
entraîné l’autre. » Mettre sur pied 
une course de quartier est une chose, 
faire cohabiter l’équivalent d’un petit 
village sur 6 distances de trail est 
d’un tout autre niveau. « Vu l’ampleur 

de l’événement, nous n’avons pas le 
choix, il faut planifier et prévoir 
un maximum de choses à l’avance. 
Cela n’empêche pas tous les couacs 
mais réduit considérablement les 
risques », prévient le responsable des 
commissaires et de tous les postes de 
ravitaillement. Il chapeaute directe-
ment quelque 300 bénévoles.

Le bénévole crée sa 
journée de travail sur mesure
Cette année, la présence excep-
tionnelle d’un parcours de 166 
kilomètres entraînera des besoins 
humains encore accrus. « Nous 
devrions être 600 bénévoles au 
total. Du moins on l’espère mais il 
nous en manque encore un peu. » 
Tout est géré de façon très simple 
via la plateforme Ehro. « Cela permet 
à chacun de s’inscrire directement 
dans le domaine qui l’intéresse (bali-
sage, restauration, montage, ravi-
taillement…) et aux plages horaires 
auxquelles il est disponible. Tout se 
fait numériquement. C’est un gain 
de temps et d’efficacité génial pour 
nous. C’est comme si le bénévole 

Photo dr

se créait sa journée de travail sur 
mesure en fait ! » 

Des clubs et des sociétés 
viennent en renfort
Cet outil permet aussi d’attirer des 
forces vives hors du canton de Neu-
châtel et même au-delà de la frontière 
même si la majorité des bénévoles 
restent des gens de la région. Et pour 
consolider cette base déjà solide, le 

Des tonnes de marchandises à commander !

Qui dit 4000 participants et longues distances dit aussi ravitaillement à 
assurer. Il y en a 15 sur le grand parcours. « Tout est géré bien à l’avance 
lors d’une commande groupée. Si vous voulez un ordre d’idée, il y avait 
2000 farmers, 1700 oranges, 1600 bananes, 2 tonnes de Coca / Rivella 
et eau gazeuse, 2 tonnes d’eau, 66 kilos de viande séchée ou encore 100 
kilos de fromage », détaille Vidjay Christinat.

Le Ô vous offre votre dossard sur Instagram

De 60 à 270 francs selon la distance que vous choisirez ! C’est le coût 
pour un dossard du Swiss Canyon Trail. Bon prince, Le Ô s’associe à la 
course vallonnière pour vous offrir votre dossard. Il y en aura 3 à gagner. 
Pour saisir votre chance, il suffit de vous connecter à notre compte Ins-
tagram – le_o_journal – ou notre compte Facebook, de vous abonner et 
de suivre les instructions qui tomberont tout soudain. 

Swiss Canyon Trail s’appuie aussi 
sur une vingtaine de clubs de sport et 
sociétés locales avec qui l'association 
est liée par contrat à la tâche. « Ils 
bénéficient d’un défraiement fixé 
en fonction du nombre d'heures de 
travail et des responsabilités de leurs 
missions », indique Vidjay Christinat 
qui court à sa façon – c’est-à-dire der-
rière les autres – durant les 3 jours de 
la manifestation. 
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Pourquoi le BCN Tour fait un carton ?
Le BCN Tour bat tous les records de participation cette année et s’avance gentiment mais 
sûrement vers son plus gros score d’affluence totale jamais réalisé. Malgré une météo 
chafouine sur 2 des 4 premières étapes, la grande boucle de printemps débarque à La Chaux-
de-Fonds ce mercredi 14 mai, avec tous les signaux allumés au vert. Comment expliquer une 
telle popularité et jusqu’où sera-t-elle supportable sous cette forme ?

Par Kevin Vaucher

Le succès du BCN Tour réside tout 
d’abord dans son format. On parle 
de course à pied mais en réalité c’est 
bien plus que cela ! Le fait d’enchaî-
ner 6 étapes en 6 semaines – tous 
les mercredis – implique nécessaire-
ment un mélange des genres. L’hu-
main et le sportif ne font plus qu’un 
durant un mois et demi et… il peut 
s’en passer des choses durant ce laps 
de temps dans la vie de quelqu’un. 
Le BCN Tour fait alors partie inté-
grante de son quotidien.

Durant 6 semaines, le BCN 
Tour fait partie du quotidien
Pour peu que vous fassiez la recon-
naissance de l’étape, cela signifie que 
le BCN Tour vous accompagne 2 
des 7 jours de la semaine, sans même 
évoquer l’entraînement qui va avec. 
Les événements personnels qui 
touchent l’humain se répercutent 
inévitablement sur le sportif et 
inversement. Car oui, le coureur ou 
la coureuse continue de vivre et de 

travailler pendant ces semaines-là et 
tout s’entrechoque ! Il faut gérer les 
bonnes et les mauvaises nouvelles 
personnelles, professionnelles et 
sportives pour continuer à avancer 
malgré les obstacles.

Un condensé de vie 
qui offre l’opportunité 
de grandir par étapes
Et si on chute ? Peu importe, 
chaque étape offre une possibi-
lité de recommencer et de faire 
mieux la semaine suivante. C’est 
en quelque sorte un condensé de 
la vie. Il faut se former, travailler 
dur pour progresser et espérer 
récolter les récompenses que l’on 
mérite. Dans cette course, les amis 
et les rencontres du BCN Tour 
sont également des atouts qui 
nous permettent de passer des 
bons moments tout en oubliant 
les mésaventures de la course. Pour 
certains, l’ambiance d’après-course 
est une raison en tant que telle de 
participer à la fête. 

À 30 minutes de la 
maison, montre en main
Surtout, pouvoir profiter de par-
cours agréables, toujours à une 
trentaine de minutes de la maison 
et toujours sur une distance d’en-
viron 10 kilomètres, est un luxe de 
sportif qui explique aussi en partie 
cet engouement. La volonté d’in-
clusion de la directrice Carolane 
Hotz – notamment via les formats 
UNIFIED (course pour tous) – et 
sa capacité à innover – développe-
ment de la communication sur les 
réseaux, mise en place d’événement 
associé comme la Wings for life – 
portent également leurs fruits. 
Au final, ce succès engendre de 
nouveaux défis non négligeables, 
comme le nombre de véhicules sur 
les étapes ou la cohabitation entre 
les marcheurs et les coureurs, et 
comme souvent sur le BCN Tour, 
la solution émanera du collectif ! 

Pour tout ça, oui, le BCN Tour 
est une course ! Mais c’est un petit 
peu plus que ça aussi, peu importe 
après quoi vous courrez…

Dans le vestiaire du 
FC La Chaux-de-Fonds

Par Kevin Vaucher

Actuellement à la lutte pour 
son maintien en 1ère ligue, le FC 
La Chaux-de-Fonds est entré 
dans un sprint final décisif. 
Le Ô vous propose de suivre 
l’actualité du club dans les 
coulisses de l’équipe. Cette 
semaine, c’est l’entraîneur 
Antonio Baldi qui nous donne 
la température du vestiaire. 

« Serein par rapport à nos forces »
« Le groupe est dans un bon état 
d’esprit avant d’attaquer les 3 
dernières rencontres du cham-
pionnat. Le deal est simple : nous 
sommes 4 équipes séparées par 2 
points au classement et les deux 
dernières seront reléguées. Si nous 
ne sommes pas très sereins par 
rapport à cette situation, nous le 
sommes au regard de nos forces. 
Certes, nos trois adversaires font 
partie du top 8 (sur 16 formations 
en lice) mais le FCC est capable de 
battre n’importe quelle formation. 
Le problème, c’est qu’on est aussi 
capable de perdre contre toutes les 
autres formations. » Antonio Baldi 
est un peu dur sur ce coup-là car son 
équipe a battu les 3 concurrents qui 
luttent aussi pour leur survie dans 
ce deuxième tour (Coffrane, Yver-
don II et Koeniz).

Jouer à La Charrière est un vrai 
avantage, la preuve en chiffres
« Vous avez raison et c’est d’autant 
plus rageant de nous retrouver dans 
cette situation. Mais le positif est 
que nous avons 2 des 3 rencontres 
à jouer à domicile, à commencer par 
le duel contre Sion M21 (samedi 10 
mai, 17 h). » Ce printemps, 12 des 13 
unités récoltées l’ont été à La Char-
rière ! Comment aborder ces trois 
rendez-vous décisifs pour que le 
FCC pointe du bon côté de la barre 
au soir du 24 mai ? « Nous allons 
disputer trois " finales " coup sur 
coup. C’est simple, nous avons un 
point à chaque début de rencontre. 
Il faudra d’abord songer à le préser-
ver avant de penser à aller cueillir 
les deux autres. Nous étions der-
niers du classement à la reprise et 
nous sommes actuellement au-des-
sus de la barre. Il faut continuer à 
construire dans cette voie. »
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Hubert Jacot, un des fondateurs du 
club brenassier Atel’Darts, organi-
sait pour la première fois un évè-
nement d’une telle ampleur qui 
incluait 10 cibles agrémentées de 
LED et des tapis de fléchettes mais 
aussi des boissons et de la nourri-
ture pour ravitailler les sportifs. 
« Ça fait une année qu’on prépare ce 
week-end. La location des locaux, 
le transport des cibles jusqu’aux 
Brenets (réd : elles sont stockées à 
Peseux)… C’est un sacré investis-
sement personnel », déclare le pré-
sident et capitaine d’Atel’Darts.

La base : comment s’appelle 
un joueur de fléchettes ?
Question à 100 points pour vous : 
comment se nomme un joueur de 
fléchettes ? Suspense… Un dar-
tiste ! Du 3 au 4 mai, 26… dartistes 
en simple et 44 dartistes en double 
s’affrontaient dans une ambiance de 
bière et de bonne humeur. La préci-
sion restait quand même le maître 
mot du week-end. Les joueurs de 
fléchettes traditionnelles envoient 
3 tirs par tour sur la cible avec une 
adresse assez impressionnante. Le 
secret de cette justesse : « Les flé-
chettes, c’est 95 % de concentra-
tion et 5 % de lancer », explique 
Yves, joueur de Passion Fléchettes. 
Les règles de ce sport sont plutôt 
simples, les dartistes démarrent 
avec un total de 501 points, ils 
doivent toucher les portions de 
cible qui valent le plus de points 

pour descendre rapidement à zéro 
point, tout pile. Pour terminer, il 
faut lancer sa fléchettes dans un 
double (la partie extérieure d’un 
secteur en vert ou rouge). 

Où sont les jeunes ?
Comment se déroule la coupe neu-
châteloise ? « Un tournoi de flé-
chettes, ça commence par un tour 
robin. On va être par groupes et on 
va jouer contre tous les membres du 
groupe. Après, il y a un classement 
pour débuter les tours à élimination 
directe avec 32e, 16e, 8e de finale 
et ainsi de suite », éclaircit Yves. 
En simple, c’est le Neuchâteloise 
Nicolas Dolbert qui s’est imposé 
lors du duel au sommet contre 
son coéquipier des Nomades Red 
Valentin Delafontaine. En double, 
c’est une paire chaux-de-fonnière, 
composée de Christophe Détré et 
Marco Coste, qui l’a emportée face 
au duo neuchâtelois / vaudruzien 
Brian Jutzi et Stanislav Georgel. 
Malgré un bon nombre de joueurs 
de fléchettes présents dans la salle 
ce samedi, les jeunes manquent 
cruellement. Une seule dartiste a la 
vingtaine et la majorité des parti-
cipants avoisinent les 50 à 60 ans.

Un sport 
en manque de visibilité
Le succès du prodige anglais Luke 
Littler, champion du monde 2025 
à 17 ans, a fait grimper les inscrip-
tions en Angleterre mais pas dans 

le canton. Peut-être que la flèche n’a 
pas encore atteint sa cible chez nous ! 
« Avant, les dartistes jouaient dans 
des bars, ce qui rendait la discipline 
plus accessible. Maintenant, il faut 
être connaisseur pour savoir qu’il 
existe des clubs et des compétitions 
car la majorité des équipes s’en-
traînent dans leurs locaux. Certaines 
teams ont un site Internet mais ce 
n’est pas notre cas. C’est difficile de 
trouver des informations. Et sou-
vent, les jeunes qui commencent ce 
sport ont un lien familial ou amical 
avec un autre joueur. », décrypte 

Estelle Lanz, 22 ans et cadette de 
la coupe neuchâteloise en simple. 
« Quand les soixantenaires vont par-
tir, ça va faire un trou », renchérit un 
autre dartiste. 

Pour ceux qui hésitent à (se) lan-
cer, c’est un sport qui ne nécessite 
aucun prérequis physique : « Il n’y a 
pas besoin d’un corps d’athlète pour 
y jouer », plaisante Fabio, joueur du 
DC Coyote. Et bonne nouvelle : « Les 
joueurs de fléchettes ne mordent 
pas », ajoute Hubert Jacot.

Plus d’infos sur : www.lnfdarts.com.

Fabio, joueur chaux-de-fonnier des DC Coyote, en pleine concentration pour battre son 
adversaire afin d’accéder à la première place de son groupe. (photo ape)

« C’est 95 % de concentration et 5 % de lancer »
 Focus sur : les fléchettes  Les 3 et 4 mai aux Brenets, les  
meilleurs joueurs de fléchettes traditionnelles se défiaient 
pour savoir qui allait remporter cette année la coupe  
neuchâteloise de simple et de double. Décryptage d’un sport 
méconnu et en perte de vitesse chez les jeunes.

Par Augustin Pelot



Le o | Vendredi 9 mai 2025 INTERNATIONAL 23

Une semaine autour du monde

MA 6 MAI

Show time

LU 5 MAI

C’est cool

DI 4 MAI

Le chaud 
et le froid ! 

SA 3 MAI

Kiss Cool

VE 2 MAI

Show devant !

ME 7 MAI

Au frais

JE 8 MAI

Chaude nuit

Par Anthony Picard

Retour au travail après l’étape de la Grande- 
Béroche qui a vu l’italien Fortunato s’imposer 
dans l’étape neuchâteloise du tour de Romandie. 
Ouverture à Fleurier du 31e comptoir du Val-
de-Travers qui reprend un format d’envergure 
avec un comité ambitieux. À visiter jusqu’à 
dimanche 11 mai.

Le gouvernement de centre-gauche a rem-
porté les élections législatives australiennes. 
Le « kiss my ass » du bouillonnant Trump a été 
remplacé par l’effet « kiss cool » qui frappe les 
leaders nationalistes empêtrés à se défaire des 
excès du pape de la Maison Blanche. Après le 
Canada, l'Australie est le second pays « ami » 
des États-Unis dans lequel la droite souffre des 
déclarations de leader populiste.

Pas moins de 15 degrés entre les températures 
estivales du 2 mai et celles plutôt fraîches 
enregistrées dans les Montagnes. Ah glagla, 
les bonnets et les gants déjà remisés sont de 
retour. Pendant ce temps, il fait chaud sur les 
plages du sultanat d’Oman, pays qui vient par 
ailleurs d’ajouter une couche d’accords bilaté-
raux avec l’Algérie.

Les citoyens du canton trouvent désormais 
davantage de renseignements via le « guichet 
unique informatique ». Savoir où ils en sont 
dans le paiement de leurs impôts, comprendre 
leur taxation et connaître les délais de paiement 
s’ajoutent aux services existants comme consul-
ter des documents de l'assurance des bâtiments 
ou connaître le nom du propriétaire d’un véhi-
cule via son numéro de plaque. Par la suite, ce 
guichet en ligne prévoit d'offrir entre 5 et 10 
nouveaux services par an qui couvriront 80% 
des besoins de la population.

Le chanteur français Slimane, gagnant de la 
cinquième saison de The Voice en 2016, est 
venu enchanter la patinoire de Neuchâtel pour 
un concert unique hors tournée mondiale. Sa 
voix puissante a donné les frissons aux fans 
venus nombreux. Accompagné par deux révé-
lations féminines de la Star Academy, l’artiste 
a fait le show.

Les cardinaux sont désormais sous clefs 
(Conclave) pour élire celui qui deviendra le 
267e Souverain pontife. Celui qui remplacera 
le pape François sera élu par les 133 cardinaux 
de moins de 80 ans venus du monde entier et 
nommés par le défunt pape. Parmi les papables, 
circule souvent le nom de Donaldus Trumpus.

C'est une première pour le canton et la CNCI 
qui organisaient hier une première Nuit de l'in-
dustrie. Ces mégas portes-ouvertes proposées 
auprès des 22 entreprises partenaires réparties 
sur le territoire, ont présenté leurs savoirs- 
industriels par des visites guidées interactives.

Où va le monde

De l’ingérence 
politique sur le 
continent européen

Troublantes incursions américaines 
à Berlin et à Bucarest. Alors que les 
services de renseignement allemands 
s'alarment des dangers de l’extrême 
droite pour l’ordre démocratique 
du pays, évoquant en filigrane son 
interdiction, a minima sa mise sous 
surveillance, l’administration Trump 
vole immédiatement à la rescousse 
d’Alternative für Deutschland 
(AfD), deuxième force politique du 
pays, en embuscade pour conquérir 
une chancellerie, tout juste investie 
par un Friedrich Merz impopulaire 
avant même d’avoir pris les rênes du 
pouvoir. Marco Rubio, le secrétaire 
d’État américain, dégaine le pre-
mier, appelant l’Allemagne à reve-
nir sur sa décision qu’il qualifie de 
« tyrannie » déguisée. J.D. Vance, le 
vice-président américain, s’immisce 
sans complexe dans les affaires poli-
tiques allemandes. « L'AfD est le 
parti le plus populaire d'Allemagne, 
et de loin le plus représentatif de 
l'Allemagne de l'Est. Aujourd'hui, les 
bureaucrates tentent de le détruire », 

commente-t-il sur les réseaux 
sociaux. « L’Occident a abattu le 
mur de Berlin. Il a été reconstruit, 
non pas par les Soviétiques ou les 
Russes, mais par l'establishment 
allemand. » Troublante relecture 
de l’histoire par celui qui avait déjà 
choqué les dirigeants européens lors 
d’un discours à Munich, en février 
dernier, considérant que la principale 
menace pour l’Europe venait de l’in-
térieur, de son establishment et de 
ses élites politiques, appelant à faire 
sauter les « cordons sanitaires » érigés 
contre l’extrême droite. Ce n'est pas 
la première fois que l'administration 
Trump s'immisce dans la politique 
allemande. Elon Musk, le mauvais 
génie du président Trump, avait mas-
sivement soutenu la campagne élec-
torale de l’AfD. Moscou et ses « usines 
à mensonges » ne semble plus avoir 
l’apanage de toutes les ingérences sur 
territoire européen. La Roumanie 
risque de porter l’extrême droite au 
pouvoir avec un autre candidat très 
proche de Washington. Comme si 
l’Europe, paralysée par un contexte 
terrifiant, se retrouvait inféodée aux 
influences des nouveaux empires.

Par Olivier Kohler
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VE 9 
12°

SA 10 
16°

DI 11 
16°

MA 13 
15°

LU 12 
13°

ME 14 
14°

JE 15 
13°

Après Hugues Aufray, Céline au 
chaud. La nouvelle Télénovelas d’un 
canton qui se lasse de sa télé. 

Mais regardez-la, cette pauvre 
petite biche apeurée aux yeux 
effarouchés, aux pattes fragiles 
et tremblotantes, cachée dans les 
hautes herbes à attendre que la 
tempête s’apaise, que les prédateurs 
aux aguets perdent patience pour 
mieux bondir sur sa frêle carrière et 
finalement ne laisser que quelques 
restes fumants aux charognards du 
buzz. Triste destin d’une femme 
vouée aux cocktails dînatoires et 
aux poignées de mains inaugurales 
qui devra laver ses casseroles avant 
même d’avoir pu les utiliser pour 
cuisiner. Elle aura ramené d’Oman 
les quelques grains de sable dans son 
engrenage si bien huilé. On devrait 
s’arrêter là mais que nenni ! 

S ’ i l  vous plaît, pauvres 
mécréants, jaloux, vautours planant 
au-dessus des proies innocentes – je 
laisse tout de même aux vautours la 
palme d’un bilan carbone à la nul-
lité remarquable – ne tirez pas sur 
cette ambulance du climat ! Céline 
Vara qui part en avion dans un 5 
étoiles à Oman c’est un peu comme 
si Donald Trump partait à vélo élec-
trique à Mar el Lago ! C’est rigolo ! 

Céline Vara montre qu’elle a l’étoffe 
des héros, l’envergure des cons ! Une 
vraie politicienne qui ose ! Qui se 
lâche ! Qui nous permet de rêver de 
nouveau un peu dans ce marasme 
aux canards ! Elle a tout des grands ! 
Son parfum c’est l’« Eau dace ».

Le pédigrée idéal de la femme 
politique 2025.0 : 40 ans, belle, 
mariée, 2 enfants, avocate, du Bas. 
Elle ne va pas tout de même pas 
aller en vacances dans une ferme 
autonome en Ardèche à bouffer 
du fromage de chèvre qui pue des 
pieds dans une famille de bergers 
végétaliens qui dorment avec des 
cailles et des moutons qui ne sont 
pas Rothschild ! Non, Céline Vara 
n’est pas Greta Thunberg, translu-
cide, cernée comme une armée 
d’alternatifs en pull de laine d’Is-
lande, non ! En Suisse, on a les verts 
qu’on mérite. Et là, ils sont souvent 
à moitié vides. 

  

Par Vincent Kohler

La Chrônique O Pimpin Actu en images

Dis-moi Céline Jeudredis oui, et mille fois oui !

La météo des sapins

24 LES DERNIÈRES NOUVELLES

Venez nous rendre 
visite au MG Center 
Asticher et découvrez 
de près la nouvelle 
MG ZS et toute la 
gamme MG.

Garage et Carrosserie Asticher SA
Rue du Jura Industriel 32
2300 La Chaux-de-Fonds
+41 32 925 70 70
garage@asticher.ch

New MG ZS
à partir de  
CHF 21 990.–

MG ZS Hybrid+ Standard, 1.5L hybride intégral 145 kW (197 ch), moteur électrique  
et essence, batterie : 1,83 kWh, boîte automatique 3 vitesses - Consommation  
d‘énergie combinée : 5 l/100 km ; émissions de CO2 : 113 g/km ; classe de CO2 :  
D. Moyenne de toutes les voitures neuves proposées en Suisse : 113 g/km. Valeur cible : 93,6 g/km.  The icon is back.

Annonce

Chaque premier jeudi du mois – 
d’avril à août puis en octobre 2025 
– les jeudredis bleus permettent 
de mettre en lumière des lieux, 
des commerces et des artistes tout 
en faisant vivre les terrasses sur 
un très agréable air d’été, parfois 
rafraîchissant, souvent entraînant 

et certainement aussi un peu eni-
vrant. Cette excellente initiative 
rencontre logiquement son public 
et le succès qu’elle mérite, comme le 
prouve cette photo prise le 1er mai 
dernier. C’est si bon qu’il est presque 
dommage d’attendre jusqu’au 5 juin 
pour remettre ça…


